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QUOTIDIEN 

' a Mosco11 11. ~ükrü Saracoglu 
Il a eu hier un premier entretien avec 

les dirigeants soviétiques 

POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Un communiqué du G. Q. G. allemand M. Chamberlain a parlé hier aux 
Communes l.Àe pe11ple allemand est prêt à faire ! . 

Ja paix à des conditions honorables! Il .met en ga~dfe contre ~n ~~!~~ 
i , 1· 1 uerJ e m1srne excess1 en ce qui a 

Moscou, 26 (A.A.) - • Tass ,, : Hier,1 de l'Iran Saed, l'ambassadeur de l'Af- 0 u a CO n 10 u e r a g . ~ u X re' s ul ta ts du b 10 c us 
~. §ükrü Saraçoglu, ministre des af - gharustan Sultan Ahmet khan, le ~- J . · - . • , . . 'a- u 
faires étrangères de Turquie est arrivé nistre de Bulgane M. Antonoff, le nu- Berlin 27. - Le G. a. G. publie un communique ou d esl ~I ~u 
à Moscou, accompagné par MM. Cevad nistre de Grèce .M. Marchetti, le minis- près la liq~idaiion du front de l'Est, l~ peup~e alli:mand est prel a :: 
.A.çikalin, secrétaire général adjoint au tre de Roumanie M. Dianu. cepler Ioule formule honorable de paix ou a continuer ~a. 9:uerre. S 

1 
Londres, :z6 A.A.- Au cours de sa revue 

hebdomadaire de la situation de la guerr~ . 

LE MEURTRE DE M. CALINESCO 
Touchant le meurtre de M. Calinesco , 

M. Chamberlain parla de la grande perte lllinistère des affaires étrangères de Par le même train sont arrivés M. organisation agricole accrue par la contribution de la Silesie et de la 
'l'urquie, Ferldun Cemal Orin, direc - Terentiev, ambassadeur de l'URSS en Pologne, lui permet de considérer l'avenir avec la plus grande tran­
teur du premier département au mi - Turquie et M. No~kov, chef de. la ~c- quillité. Au point de vue agricole l'~llemag~e. est aboi:i~a~en.t pour­
nistère des afaires étrangères et Zeki tian du Proche-Onent au comnussanat vue de telle sorte qu'elle n'aura pas a recounr a la mobihsa;tion des bras 
PoJar, directeur du cabinet du minis - des affaires étTangères qui a rencontré féminins qui a été préparée toutefois et organisé sur une echelle gran· 
tre des affaires étrangères. à Odessa M. Saraçoglu. 1 diose. 

après avoir souligné l'accord angle-fran­
çais complet à la seconde réunion du con- que subit la Roumanie. 
seil de guerre suprême du 22 septembre,M. Le premier ministre rappela aux Com­
Chamberlain parla de l'action du gou _ mun·es que le :zo septembre il fit allusion 

1 P 1 t dit 0 aux problèmes que le passage des troupes vernement soviétique en o ogne e n -
'1 tamm'ellt polonaises en Roumanie causait au gou -

M. §ükrü Saraçoglu a été salué à la Le perron de la gare était orné de 1 Au pont de vue financier l'action de la diplomatie ~lema_nde a 
gare par MM. Potemkine, commissaire drapeaux soviétiques et turcs. été menée de telle sorte que le pays est en mesure de continuer a fond 
du peuple adjoint aux affaires étrangè-1 LE PREMIER ENTRETIEN •la luUe. . • 

La ligne de démarcation entre les ar • vemement roumain et il dit : 
mées allemandes et soviétiques indiquée - u, gouvernement britannique swvait 

ldans le communiqué publi! à Moscou, a- avec sympathie les efforts du gouverne -
mène les forces soviétiques jusqu'à la ban- ment roumain pour résoudre ces probl~ -
lieue de Varsovie et laisse la plus grande 

1 
mes lorsqu'il apprit le lâche assassin.1t 

partie des pwts de pétrole polonais de la dont fut victi.m_e M. Calincsco ,et le 21 

Galicie sous le contrôle soviétique. Le• septembre, le ministre de Grande-Bretagne 

r~, Dekanozov, com.missai~ du peuple
1 

M. §ük:U Saraçoglu aura ce matin 1 En ce qui concerne ~es prisonm~rs captures en Pologne, on corn: 
adJoint aux affaires etrangeres, Koroiev un entretien avec M. Molotov et Kale- munique que leur effectif total alteint 600.000 ho~es. li laudr~ en 
Vice-président du soviet de Moscou,

1 
nine au Kremlin. core une quinzaine de jours pour dénombrer completemen.t le buün de 

llogomolov, secrétair.e général du corn- M. Saraçoglu déjeunera avec eux au guerre capl:u~~re:.' ·=-------------------------
lllissariat aux affaires étrangères, Bar- Kremlin. t J • 1 I " 1 l ' • · • ' l • S ommuniqués récemment publiés par l'ar.1 fut immédiatement chargé de faire part 
kov, chef du protocole du commissariat Le soir M. Saraçoglu assistera à la 1 ... ' 0 ( YS St~(· ( PS ( 1 p 0 Ill a •• s so \i .. ~ 1 {}lie 
aux affaires étrangères, colonel Souvo- représentation à !'Opéra. On jouera • \T . 

c 1 . d l'h mée rouge n'indiquent pas toutefonis que au gouvernement roumain 'c orreur 
les troupes soviétiques ont déjà occupé 

1 
que cet outrage causa au gouvernement et 

tout le territoire qui leur a été alloué en 1 au peupl britanniques et de lui transmet-tov, co=andant de la ville de Mos - • Kuslan et Ludmilla>. t I e a rso V 1 (. 
cou, tous les membres de l'ambassade Demain l'ambassade de Turquie of tu de l'arrangement précité et qui s'é-1 tre l'eurs condoléances sincères et profon-

ve:r 1 R . 
de Turquie avec l'ambassadeur Ali Hay- frira un déjeuner en l'honneur des mem 
~ Aktay, ainsi que par l'ambassadeur. bres du gouvernement soviétique. 

Î .. a s(~<.-orité des ea11x SO\'Ïétiq~1es 
eonfrt• lt•s sons-na a ri ns t~t rn nners 

L·.- O"OlJ vernPm .., nt ..... cl • ._ Soviets de1na 1de la dérn i 1i1a1·i­
sation de H îlots du golfe de 

~~--:=ri~-•3='~--~~ 

Fi n lande 

Ils out t!té 
du 

·--•:=E::!:i-+3='::1=----
1 i b ·rés à la suite de l'intervention 
commanden1t'nt allemand 

lève à plus d" moitié de la surface tota'e des pour la grande perte que la oumarue 
de la République polonaise. subit par cet attentat. 

Dans ces circonstances, les années polo· LA GUERRE SOUS-MARINE 
· · A on tour M Churchill a déclaré que naises, prises à l'arrière comme à l'avant s • · . . 

n'ont naturellement pas pti. maint~1r le système de convois fonctionne mainte· 
Berlin, 27 (Radio). - Une partie des tes soviétiques ne seraient pas relachés. leur terrain. Le peuple polonais, toutefois, nant entièrtm"<nt à l'aller et au ret~ur et 

membres de l'ambassade soviétique ài Par la '."ême occas'.on 400 é·t~an11;t• n'a pas abandonné la lutte et le monde que la chasse aux sous-marms se develop-
Varsovie n'avaient pas pu quitter la vil- de Varsovie ont pu quitter aussi a v1 e. entier est profondément ému par l" ma - pe de plus en plus . . . 

le, lors du départ des autres membres 1f. gnüique héroïsme des défenseurs de Var _ - Les 6 ou 7 sous-manns s1gn_alés com-
du corps diplomatique. Ils s'étaient ré- Moscou, 27 (A.A.) - Des informa - sovie et de la péninsule de Hella qu'ih me détruits au cours de la première qwn-

Moscou, 27. - Un communiqué oe 
1
'Agence « Tass > précise que le gou • 
"•rnement soviétique n'a été n· persua­
dé ni satisfait par les explications four­
~ies par l'Esthonie n11 ; •jet dds c.r -
Constances de la f,i •e d1.o sous.m.u1n 
Polonais c Orze • · Les deux gouvetne -
llients ont ent..e11: is de,; pourparlers ~ ·J 
S!Jjet des n1:-sure·; .1 ~r.l) r. c. r 1 uo ··; :- nssl.I· 

t~r la sécurité t!es eaL .. < sovil:tiques 
Contre toute· tent if 10 de dive"1on do 
tous.1narins étr ·u1gB: s contre les eaux 
soviétiques. 

fugiés dans les caves de l'ambassade. tians arrivées à Moscou signalent que tienn"1lt touiours contre les forces aile _ zaine de la guerre, dit-il, représentent le 
Ils ont été libérés enfin à la suite de les membres de l'ambassade soviétique mandes qw les entourent, malgré un bom- dixième de Ja flotte de sous-manns a11e 
l'interven.tio.n du comm.andement alle.-1 ont re"us'si à quitter Varsovie. Ils ont bardement impitoyable et continuel. m_ands un quart .et peut-êtr. e bien. u •. n aurait demandé ia d~mil't 1ri~a1·~n d~ 3 d f D 
mand, qui, a eux reprises, a comrnuni-1 . Sur le front occidental, les Français ont tiers des sous-manns en ~ervice acti . ~-ilots du golfe de f··.,,,,,1:1c qur c?ntrô - é d. 1 e b es de l'am traversé les lignes allemandes hier, à b 
qu par ra 10 que es m m r -1 • réalisé des progrès en certaine localité et ci à la fin d'octo re, nou< comptons avoir 

lent le trafic à der,f11ati<·• ou en pro- bassade polonaise à Mo.<cllu "'raient rel 13 heures. Ils comprenaient 33 femmes, rbissi à con•erver intacts leurs gains. une force pour faire la chasst aux sou -
venance de Lén.ngr·•d. tenus aussi longtemps que les diploma- 16 hommes et 23 enfants. Les préparatifs des Dontinions avan - marins, trois fois plus grande que celle 
LE MINISTERE DES AFFAIRES E - ~-- -· · ,_ · d'b d h stil.t'-
TRANGERES D'ESTHONIE SERA DE du di" scours de cent de plus ert plus, quelques-uns de leurs qui op.,ait au c ut es 0 1 =· Les e' c'ho Q navires coopèrent avec les nôtres; des u- Au cours de la première semaine,nous RETOUR AUJOURD'HUI A MOSCOU ...., 6 d 1 d ·è 

nités de leurs armé<:s sont à l'entrainement perdîmes 5.000 tonnes, a eux1 me 
Berlin, 27. - Le ministre des afafi - M. 1VJ"usso11· n1" da11s le mo1·1de et Jeurs aviations respectives sont en voie semaine 46.000 tonnes, la troisième 21.000 

res étrangères d'Esthonie accompagné i d , ..,_ 
1 

. d' tr tonnes et au cours des six derniers jours 
é d d ï d' e prcparalVJn pour e service ou e-mer 

par le pr si ent li conse1 Etat re - _ .• • ,..,._ Les fournitures par l~s Dominions de mu 9.000 tonnes. 
tournera aujourd'hui à Moscou en vue A 

0 
s d Ja première quinzaine nous 

Roine, 36 - On continue, dans le mon- rait pour la civili~ation européenne tout nitions, de matières premières et de pro . u c ur e 
de poursuivre les pourparlers avec le 

1 

/ . /' t d avons saisi et approprié pour notre usage 

)(.. 
gouvernement de 1 'U.R.S.S. au SUJ·et de entrer, à commenter Je discours du entière. Après 6\lOir re eve att1 u e an - duits alimentaires devjennent de plus en 

Duce. glo-français à l'égard e a uss1e, qu 1 plus disponibles pour la cause commune. , .. 
des clauses complémentaires à ajouter L'AU1 ORITE DE MUSOLJNJ EST 11ulle étranlle, Seicaro conclut en disant LA GUERRE ECONOMIQUE de p. lus que nous n en perd1mes dans nos 

d l R · · J 67 .ooo tonnes de marchandises allemand~s 
"t Rome, 27 (Rn1!n>. -- On appre•l~ de 
~n que le gouv"" 1e111e11t de> Soviets 

au traité de commerce soviéto-estho - lés 
PLUS GRANDE QUE JAMAIS que, dans une Europe bouleversée par les Parlant du ministhe de la guerre !co - navires cou · . . . 

nien. . , . 11 1 . C 1 . . Les sous·manns allemands, pourswv1t 
LE CONSEIL DES MINISTRES 

A SIECE HIER 
-.0--

.A.nkara, 26 (A.A.) - Le conseil des 

~iltistres s'est réuni aujourd'hui à 18 

~ul"es à la présidence du coseil, sous 

!>résidence du Dr. Refik Saydam. 

l.o, PUBucATiO'NDEs ANCIENS 

~OCES-VERBAUX DE LA G. A. N. 

M. VON RIBBENTROP 
INVITE A MOSCOU 

IL SERA AUJOURD'HUI DANS 
LA CAPITALE SOVIETIQUE 

Berlin, 26 (A.A.) - Le ministre des 
affaires étrangères d'Allemagne von 
Ribbentrop arrivera à Moscou le 27 
septembre sur l'invitation du gouver­
nement soviétique pour examiner avec 
le gouvernement de l'URSS les problè­
mes résultant des événements de Po ---<>--

,~ara, 26 (A.A.) - Le groupe par- fagne. ···------
\ entaire du Parti du Peuple à la G. TOUT EST NORMAL A LA 
~ ~. s'est réuni aujourd'hui à 15 heu- FRONTIERE DE BESSARABIE 
~taoua la présidenc~ du vice-.prési .- LE GOUVERNEMENT ROUMAJN 

t~,/iasan Saka. A lordre du Jour f1- DEMENT LES FAUSSES NOUVEL _ 
\ 1t seulement ue matie du député LE.'> DE LA PRESSE AMERICAINE 
J._ Atalllsa, M. Ref1k Ince concernant . 

ré·rn . d . . Bucarest, 26. - La presse américai-~~ · pression es anciens proces- . 
tii,rhauic de la G. A. N. L'auteur de lai ne et leéposte de rad1od d~ Dd~v~~try ont 

"ti0 h • 1 .b annone ce matin que 1x 1v1s1ons sa-~ " monta a a tri une pour expo- . . . 
r les b ts d . .ti t• Le . . v1ét1ques seraient entrées en Rouma -~ u e son llli a ive. pres1- . . 

1 
R 

~ . t d 1 G A N l'h bl Abd .. l- nie et que tout le trafic entre a ou­
;"-li1t ! ad · · · . 

0

1nora. te d u manie et !'U.R.S.S. aurait été suspen -
'1i <>.en a a expose e pom e vue, . 

' 
la h • .d d 1, ," blée . du. Le gouvernement roumain dément 4· ,..res1 ence e ,....sem a ce 
~\ , , 1 cette nouvelle de la façon la plus net-' · ~pres que que ques orateurs eu- , . . 

, t au• · . 1 1 . . t 1 te et déclare qu aucun soldat sov1ét1 -''Ot· os1 pris a paro e a ce SUJe , a , t é . . . 
"' •on "t. . . t que n est en r en territoire roumain. -~ a e e mise aux voies c approu- . . , . 
c · li'aut d' t . ts . 1, rdr d On précise a ce propos qu en raison "lt e au res suie a o e u . d 

r, la se· "t' 1• . , 16 h des opérations e guerre, le trafic a été ance a e e evee a eures. . 
~~ 1~terrompu ~eulement le long .de l'an -
~CRITIQUE DU MINISTERE DES c1enne frontière polono-r.ou.maine ; sur 

1111 la frontière roumano-sov1ét1que de Bes-
F°ORMATIONS ANGLAIS sarabie, tout demeure normal, à com _ 

lo --<>-- mencer par le trafic ferroviaire qui se S 11
dres, 26. - L' • Evening Stan déroule de la façon la plus régulière et 

iq·' attaque de nouveau viole=ent la plus parfaite. 

\t '~istère des informations l'accu _I Le gouvernement roumain ajoute 
lJi0 e laisser le pubJ:c anglais dans qu'aucun incident de frontière ni aucun 
~ ~ance la plus complète de ce qui incident militaire n'a jamais eu lieu 
'i!in Se sur le front occidental. Le entre la Roumanie et l'URSS. Les con­
~ ; 1 

éerit que les Anglais ne peu -
1 

tacts qu'eurent à l'ancienne frontière 
'.~/as supporter l'existence d'un ml- polono-roumaine les militaires russes 
'lit~:. qui constitue une barrière in -: et roumains ont été très cordiaux. Les 
\ili11ilssabJe entre les combattants et relations entre les deux pays sont tou-

e dan.a la rue. 1 jours basés sur le plan de la neutralité. 

Le Hamburller Fremdenblatt > relève passions, 1 Italre conserve un.e sa esse e nom1quc M. hamber sin dtt: . . 
• 1 • · éf à / · · M Churchill semblent maintenant préf!· ·1 , r, la cobation de tous les une équité qui font d aut tous es au- - ~ but général de ce m1n1stère est de · . • ,.. 

qu' a susci e PP 1 • • rer h:s navires neutres aux notres. Nous s neuires et all1rme que Paris et Lon- tees pays. désorganiser la structure économique al· . . 
pay , --·• ne ari1umentation spé_I UN COMMENT AJRE DU «TEMPS> 1"'11ande au point de lw rendre la pour _ avons toutes ra1Sons de croire que nos ar: 
ares Y on op~ u 1 . . • • . rangements seront suffisants pour parer a · · cache mal un embarras con _ Le «.Temps> de Parts, consacre son ar- su1te de la guerre 1mposs1ble. S1 1a Gran- . . . . . 
cieuse qui 1 . . ,.. n'importe quelle 1ntens1f1cation des atta -·d'- bl L'a cor.té dont JOuit Mussoliru t1cle de fond au discours du Duce et rap- de-Bretagne peut empccher l'Allemagne 
s1 cua e. u 

1 

' . ques Nous remplaçons nos tonnages per • b al est auJourd'hui plus
1 

pelle que Mussolini a proclamé, depuis d'importer des rnati~es premières pour · . 
o serve ce 1ourn ' I . . . . . . dus. Il existe un énorme programme de 
Il d ·amais Mussollni interprète Ja des années, la nécessité de la pa.1x suivant Je fonctionnement des industries de guerre . . . 
ran e que J • . . . _, construction de navires de caractère s1m -volonté des peuples contraires à 1 élargis- la 1ust1ce. C'est là, dit le 1ournœ, une sug- allemandes le résultat en sera d'e paraly - t . . e • 

t t à 1 1 11 t·o du conflit 11estion à laquelle tout homme de bonne ser effectivement Je pouvoir de l'Allema _ pie e de construction rap1d . 
semen e a pro on a 

1 

n · volonté doit adhérer . Néanmoins, le gnc de prolonger les hostilités. Un mot M. Winston Churchill a annoncé égale-
UN SEUL 1'RAVAJLLE A EMPECHER . .1 . ment qu'upn grand nombre de navires mra c.Temps~ e~t1me que, pour le moment, 1 d 1avert1ssement contre un trop grand op· LA CATASTROPHE 

Analysant le discours du Duce, l'écri -
va.ln roumain bien connu Seicaro, direc -
teur du c.Curentul>, de Bucarest, écrit qu' 
J/ y a en Europe un seul homme d'Etat 

est plus urAent de dissiper la menace de timisme est cependant nécessaire. L'A/le- chands anglais possèdent maintenant un 
J'aAression 6 J/emande. magne possède déjà des stocks de divers armement permettant leur défense contre 
UN ECHO DE LA PRESSE TURQUE volumes de matières premières qu'elle a --<>--

Les journaux italiens publient aussi des besoin d'importer et on ne peut escompter LE BOMBARDEMENT DES USINES 
ZEPPELIN EST DEMENTI dépêches d'Istanbul sur les échos en celte par conséquent des résultats rapides de 

qui travaille pour empêcher une extension ville du discours de Mussolini el citent la part du ministère de /a /1tJerre écono . Berlin, 27. - On dément de la façon 
catastrophique du conllit. Cet homme , tout particulièrement de larAes extraits des mique. ra plus formelle que les usines Zeppe-
c'est le Duce, llénie immense, réaliste,clair- articles de M. M. Yunus Nadi, dans le La propagande allemand~ dit que no - fin à Friedrichshafen aient été bombar­
voyant qui se rend compte des terrible~ c.Cümlluriyet> et la «République> et Mu· tre contr6/e de contrebande n'aura aucun dées par des avions français. Pas une 
conséquences qu'un conflit llénéralisé au- hittin Birllen dans le <Son Posta> effet sur l'Allemag:.. mais qu'il étran11le seule bombe n'est tombée dans cette 

~~- ~ - - = - · -- · · · ILS N'ETAIENT DONC PAS TUES ... Ira complètement le commerce d.,, neutres. zone. Il n'est pas exclu d'ailleurs que 
LES FUNERAILLES DU GENERAL 

1 
Je ne sais iaque//e de ces déclarations .. , des avions français aient exécuté à une 

VON FRITSCH Rio-de-Janéiro, 27 (A.A.) - On ap- 1 ia plu> éloillnée de la vérité. grande hauteur une reconnaissance au 
Berlin, 27. -:-:- La commémora~on sol p~end que _le cargo. britannique • Bro.w-1 M. Chamberain a déclaré que des dis· dessus du lac de Constance, violant 

l.ennelle du geeral baron von Fritsch a mng >arriva de Liverpool, ayant à son ·eussions se déroulent amicalement avec ainsi la neutralité suisse. 
eu l.leu a lJnterden Linden en presen- bord 32 hommes de l'équipage du cargo un certain nombre de gouvernements LA NOUVELLE D'UN ENGAGEMENT 
ce des plus hautes personnalités d'E.'tat britannique • Royal Sceptre > torpillé et qll'C le gouvernement bri - NAVAL SUR LES COTES DE 
et du Parti. La dépouille était entourée le 7 courant. 1tannique espère dans certains cas arriver NORVEGE N'EST PAS CONFIRMEE 
par les représentations des régiments a- N. d. 1. r. - 0 sait qu'un communi -

1 
avec eux à un arrangement qw simplifie- Londres, 26 (A.A.) - L'amirauté 

vec drapeaux. Des détachements d'in - qué du ministère des information11 an-
1
ra davantage la proe6durc de contrôle de publie le communiqué suivant : 

fanterie, d'artillerie et de cavalerie glais accusait un sous-marin allemand la contrebande. Aucun rapport ne fut reçu au sujet 
rendaient les honneurs. Après que le d'avoir coulé Je « Royal Sceptre> sans , LE MORAL DU PEUPLE ANGLAIS d'un engagement naval au large de la 
maréchal Goering, représentant le Füh-1 avertissement et d'avoir provoqué &in- Faisant allusion à l'attittodc générale en- côte de Norvège, comme cela aurait pu 
rer eut déposé sur le cercueil une cou- si la mort de son équipage. vers la guerre, le premier ministre déci a. être le cas si l'engagement avait eu 
rone, le commandant suprême de ra: lieu. 

l'armée allemande, le général von UN GRAVE INCIDENT A EU LIEU Notre peuple n'a jamais Hé plus uni .,i LE FUEHRER EST RENTRE A 
Brautchitsch prononça l'oraison funè- EN MER DU NORD plus détenniné. Il est résolu, et cc simple B E R L 1 N 

bre. Il rappela la carrière du général Amsterdam, 27. - U appareil civil ve fait ne saurait être trop souvent souligné Berlin, 27. - Le min!stre des affai -
von Fritsch consacrée toute entière au nant de Suède avec huit passagers et à se débarrasser une fois pour toutes de la I hier soir à Berlin par chemin de fer via 
clevoir. Le cortège funèbre gagna en - en route pour l'aérodrome hollandais de crainte perpétuelle de l'agression alleman-

1 
Stettin. Il s'est rendu directement à la 

suite, au milieu de la double haie de la Cipol a été attaqué aux abords de Hel- de dont la Pologne est seulement le tout Chancellerie où il a entamé ses échan -
foule, qui avait tenu, malgré la pluie,! goland, par un appareil de nationalité dernier exemple. Nous et la France en _Iges de vues avec ses conseillers mili -
à rendre ho=age au défunt, le cime- inconn~. Un passager suédois a été trâmes ien guerre pour débarrasser le mon-Jtaires et diplomatiques. Dès que la nou­
tière des Invalides où eut lieu l'inhuma- tué. de tt nous mêmes de cette menace et nos velle du retour du Fuehrer fut connue, 
tian, tandis que les musiques militaires Le gouvernement hollandais a ordon- peuples sont unis comme ils ne l'ont ja - la foule se massa devant la chancellerie 
jouaient des marches et que la campa- né une sévère enquête. mais été précédemment dans leur résolu pour guetter l'apparition du Fuelirer et 
gnie d'honneur tirait des salves. lion d'atteindre œ b11t. l'acclamer • 



2 BK\OGI U 

LA PRESSE TURUUE DE CE MATIN LA V 1 ~CAYE~oo~~~œ~~.J 
La guerre sur les deux fronts 

Les communiqués officiels 
· passer parles rues asphaltées. 

LA POUTIOUE ITAUENNE A UN és anglais et français sont rentrés A I:a _mémoire de_Barbaros 1 A LA JUllTICE COMMUNIQUES FRANÇAIS 1 COMMUNIQUE ALLEMAND 
TOU

RNANT gu 1 • ds et déconfits. Une ceremome commemorative a eu Paris, 26 A.A. - Communiqué du 26 Bodin, 26 A.A.- A L'EST, ravam:e_ 
dans eur pays -penau lieu ce matin devant la. tombe du 1 La _célérité des _trib_ unaux_ , 

M. Asim Us écrit dans le ,., akit> · Seulement, s'il est une chose que nous Le u1 très d 1 septembre au matin : vers la li'M de démarcation ae pourllWt 
I grand amiral Barbares Ha.yreddin, le' . s res. tats enreg1s. epws . en- d /' t ·11 . à fE d S Une atmosphère de paix règne en ta- ne savons pas encore, c'est à qui incom- d trib à e Persistance do l'activité e ar 1 err normalement. Soulement st u an 

d 1 t le 'lit' d r· h d our plus grand marin de l'histoire turque. tre_e en vigue~ es. . una.ux JUg ennemi au Sud-Est de Zweibrücken. InMrieur, des oscarm<>u<:Ji. ont 11JU lieu•· 
lie. Les publication~ e a ;irP.sse e s be la responsab1 e e ec ec es P • A 10 h. 30, aux sons de la Marche umque sont tres satisfaisants. Seule -
e·mi·ssi·ons de la radio italiennes en fa.. 1 d Moscou S'il fa.ut en croire . Au cours de la journée du a5, plusieur voc des détachements ennemis disper~. 

par ers e · de l'Ind"""-nda.nce, Je drapeau natio . ment les intéressés se plaignent des ID· 
Veur de la Pal·x ont été ordonnées par 1 A lai·s et les Français la faute en ç"" sf combats opposèrent notre aviation d Lo nombre des prisonniers polonais o'é/a. 

es ng na! a été arboré sur Je mât hissé à cet- convénients que présente le tran ert 
Mussolini. La Pologne est morte, il est est aux Russes. Mais ces derniers font à la dir chasse à /'aviation de chasse allemande. ve à 2.000 hommes. Le• opérations contre 

. d 1 An te intention devant le mausolée. A ce d'une partie des tribunaux ec • * la ville do Varsovie ont maintenant com • 
impossible de la faire revivre ans son retomber tous les torts sur es · moment tous les bateaux se trouvant tion du Cadastre et des courses supplé- · 
ancien état. Alors, à quoi bon fa.ire la gla'.s sur leur marchandages intermina~ t f 't te t· leurs sirènes mentlUres que cela impose aux avocats Paris, a6 A.A. - Communiqué du 26 mencé. Les troupes a/le~es accu~ . 
guerre ? D'ailleurs ni l'Allemagne, m bles et leurs propositions méditées, s1 en mer on ai re n ir · . . . . . • septembre au soir : ront Io fort do Mokotov11. 

t Puis dea couronnes ont été déposées au et a.u personnel JUdi~ en gene.ral. Activité de farti//eri• ennemie dans la SUR LE FRONT DE L'OUEST, acti-
l'Angleterre et la France ne se livran bien que, lassés et déçus les Russes s_e . ed d t nom du vila . En revanche Je fonctionnement de 1 a.p- . . . 
pas à des actions de grand style, on sont vus obligés de se tourner pour tra1- Pl u monumen au . . .. '. . région Sud de Deux Ponts et au Sud do vité d'art1llerre réduite el quelques mou-

yet du commandement de la flotte de pareil Jud1c1aire a beaucoup gagne en 1 P. 1 t d dét h t cf t • d peut considérer que la guerre n'a pas ter vers les Allemands. ' ' . di , . 'té 1rmasens. vemen s es ac emen .s avan -.ar e. 
• d' part cet exem la Municipalité, du parti et des autres ra.pi te et en r~an ·. . 1 A faube un coup de main fut ropoussl. Dans dos combat. aériens, • avions /ran-

commence. 1 Ainsi nous avons une . . . · d a.d t Alors ue l'annee dermère les tribu- . ~ 
Les Italiens, pour démontrer corn . pie, a.mer pour le front démocratique, 10stitut1ons. Un detachement e c e s • q . , . sur le front de /a Lauter. çais el 2 ballons captifs ont été abattu• , 

d l' · 1 1 t· é une triple sa!- naux etaient obliges de poursuivre leur 1 ' . . 
bl·en i'ls sont sincères, pour leur part, . t d'h1'er D'autre part nous avons e eco e nava. e a ir . . • . , d h d tra COMMUNIQUE ANGLAIS a/oro qu'un autre avion françius a été •· 

qui es · A , · te d ·1ence po activite bien au delà es eures e • 
dans ces idées, ne se bornent pas aux cette manie qui est un fait, du Prési- ve. pr~s une mmu. . e sd1 !"Il trur va1·1 normales J·usqu'a' 19 et 20 heures Londres, a6 A.A.- Deux communiqués! battu par r artillerie anti-aérienne. 

• . . M Ch b l'évocabon de la memoire e 1 us e • •' . . , . . ~- COMMUNIQUE SOVIETIQ'"' 
paroles ; ils s'efforcent de donner des dent du conseil anglais, . a..n er · . . . cir actuellement ils ont tou · urs achevé du auruslere des mfOJ'.mations parlent "" "'~ 
preuves par des actes de leur amour lain d'analyser longuement et par le ca:pita.me, d.e~ a.llocuti?ns de 

1 
coVnals: 1 r tâch dès 17 heuresJO !/'activité des forces aérjennes de l'An,le- Moscou, 26 A.A.- Lll communiqué...de 

. . . . . tance ont ete prononcees par e l eu e . 1 . . . . ,. rot 1 . d I' éo d 
pour la paix : le retrait des troupes qui menu toutes ses dec1s10ns et ses comp-

1 
• • 

1 
. I Le procureur de la Républ;nue M terre. Hier la nwt, les avions an'l1U• 1 • a ·ma1or • arm rou.• lUllJ01lœ que 

, 1 f "' d'Alb . . 1 b 't t et par un officier de a marme. ... ' . . d d fAI le ·5 •aptornbro f··m'· r~••e cont1·nua à se trouvaient a. a ront1ere ame, tes. Au moment ou e ,ru1 cour que 1 , • Hikmet Onat dans ses décla.ra.tions à ront une reconnaissance au- essus e • • ~ - "" -• 
la. réd_iiction des garnisons du Dodéca.- de nouv.elles nég<><;iati?ns sont sur 1e Il La lutte. contre la ~P~~lation Ja presse, se félicite de cette célérité de lemaene non sans jeter des feuil'.es de pri- avancer vers la lip de '14mtUC4tion °1 

nèse a leur3 effectifs normaux du poht d'etre engagees a Londres, c~ux La. commission const1tuee a la Cham- l'activité des tribunaux. Et il a a.jouté paeande. Tous les avwns ""'1ais rentra • q~'ello occupa les villes W. Suw_alki, Go • 
temps de paix. qui veulent pouvoir prononcer un JU · bre de commerce pour la lutte contre que des mesures sont à l'étude en vue renl sains et saufs. Une autre reconnais • ruondz, Opa/m, D~benka, Ko~v'. ~-

Le monde entier sait que lors même gement sur la situation doivent tenir la spéculation ne limite pas son a.ctivi- de surmonter et d'écarter les inconvé _ I sance fut faite au-d•.s•u• du front do vrikov, Pemda~aitcbiki, . Poaé1Utc1Ucai • 
qu'il n'y aurait pas eu un seul soldat compte de ces deux faits. Agir au:z-e ·!té à des études purement théoriques. nients qui ont pu être constatés. fOuest et au-dessus du Nord-Ouest dolf Rybelk, Rewbruk 01 Kozüova 
italien à la. frontière d'Albanie, la. Grè- ment, c'est à dire s'abandonner a un ' Aucours d'une réunion qu'elle a tenue a . • .. l'Allemaeno. Les attaque• entrepri,,,,. par poussées. Les avions an1tlais rentr&-ent 
ce ne s'y serait pas livré à une a.grœ· optimisme aveugle c'est s'exposer à del' vant-hier, elle a étudié le cas de cinq ~s niliers du ,ponJ " AJatii•k ~ les avions allemand• de combat furent ro- sans encombre à /euz baae. 
sion. Chacun sait également que nulle rapides désmusions. firmes convaincues de s'être livrées à ' L ~portation ~ Allema~e des piliers 1•1 
part on n'a nourri d'intentions agres· Néanmoins. en dépit de tous les pré- ue majoration de prix injustifiée et elle en acier devant etre poses com:ne piè-

sives contre le Dodécanèse. Le fait qu1; cédents qui inspirent le pessimisme, on a fait son rapport à la commission pour ces de so~tèn~et aux deux têtes du 1• 1·csse é L1·a11 (.) l' re 
l'Italie retire ses troupes sans exiger souhaite ardemment, en présence de la lutte contre 1a. spéculation constituée pont Ata.turk etant, pou~ le monment, 
aucune contre-garantie est une preuve cette situation sombre et trouble et en au vilayet. Les firmes en question se ~mpoSSlble on en ~ ~a.bri~ué _en _fonte 
de ce que le président du conseil ita- vue de pouvoir jouir d'un rayon de lu- livrent respectivement au commerce du a. Istanbul.-~ o~t ete poses hier a leur 
lien également partage cette conviction. mière que les démocraties soient dispo- fer, des peaux, des matières premières place du cot~ ~ ~nkapan .. 1-tecoiiitaltre les réalités 

Dès lors, d'où vient la nécessité qu'a sées à travailler à un accord quelcon· utilisées dans l'industrie du sucre, des . Ceux du coté d Azapkapi seront po 

ressenti l'Italie de donner certaines que en tenant compte des nécessités qui produits chimiques, etc. ses aussi prochamement: . . M. Virllonio Gayda écrit dans le tittcs nationales moins la~ •. mais plus 
preuves matérielles de son désir de paix imposent les conditions nouvelles. Les nouveaux immeubles du fisc 1 En a.tte~dant la Mumcipalité,_poursui- cGiarna/e d'Italia» du 22 septembre: süres, seulement à la. faveur d'une pail< 
dans les Balkans et en Méditerranée ? D'ailleurs il ya a des indices très nets · d · vra ses dema.rches en vue d importer - R"connaître les r~alit~ est l'imp~ • rapide. La restauration de l'ancien Etat 1 . La. construction es nouveaux 1m • 1 ili . 'ell 
M. Mussolini constatant que la politi- que ce désir commence à être ressenti meubles du fisc se poursuit réguJ.:ère • e;i P ers en aCJer qu e a comman • ratif cat~oriquc de l'heure présente. Il polonais? Depuis le mar~chal Foch qui , 
que de mena.ce à l'égard de l'Angleterre autant en France qu'en Angl~terr~. On ment. On sait que ceux de Samatya, Ho- des .en Allemagne. .. s'impose pour les gouvernements comme peu avant sa mort, avait pl.ac~ en Poli:> • 
et de la France, adoptée par l'Allemagne 

1 
est fnppé, en lisant les derniers Jour- c~a et Kadikoy fonctionnent déjà L_ ouvertm;~ _du pont _Ata.turk devant 

a abouti à une guerre qui ne pourra nau-- venus de France du changement . . a.voir lieu d 1c1 un mms, les travaux 
h de la façon la plus satisfaisante pour le · 'la 1 d t· 

s'achever que par l'écrasement de l'u- de Jan1<.age à l'égard de la Russie. Les . sont pousses avec Pus gran e ac 1• 
. . . . . . personnel et pour le pubhc. ' ·té 

ne des parties en presence, est-Il m • violences verbales des pcrm1ers iours se 0 ·ent de poser 1~ fondements de vi · 
' ' • td l nvi f qttiet du danger de guerre qm pour.· sont beaucoup attenu~es e ans es l'immeuble du fisc à Fa.tih ; on escomp-

rait résulter c'e ce fait pour son pays e- journaux où êlles persistent, la censure te qu'il pourra être inauguré lors de la · L'importation des autos privées 

LES DOUANES 

pour les peuples. gne, dans une éloquente prophétie, le Yu-
Les réalités de cc moment politi - tur th~âtre de la nouvelk &;ucrrc européen· 

que décisü sont trois: 1.- L'Etat polonah ne, aux hommes politiqU'eS français, bri • 
tel qu'il fut créé par les traités de 1919 de tanniques et ammcains que nous avons 
Versailles et de 1921 de Riga et garanti déjà rappelés, tous ont reconnu l'in<:on • 
par la Grande-Bretagne et la Franœ a 1 sistanœ et le péril pour la pa;x européen 

l t • l • d 1· t de' phrases en · L d ti d d 't' · gn emen . a en eve es 1gnes e ~ prochaine fête de la République. Ce ., a 1rec on es ouanes a e e avi • cessé d'exister; 2.- Cet Etat e perdu é- que pr~te l'existence d'un Etat polonais 
, C'~st-là une hypothèse. Il ne peut qu_e üères. Ce fait témoi'F'1e de ?e que , le lui de Beyoglu que l'on envLoa.geait tout sée _que, par décisio du vila.yet, il a été gal'ement toute possibilité de se recons • tel qu'il a été forg~ à Versailles Peut-on 

l Italie se rendant compte que la. poh- gouvernement français a JUge que 1 é- d'abord de construire à ~·~ha.nekarakol juge opportun de ne plus eXJger de cer- tituer avec ses fronti~res p~rilleuses et am- donc reconstruire cet Etat pour renouveler 
tique de menace ne c prend > pa.<. que change d'injures réciproques est moins sera érigé sur un terrain en fa.ce du bu- tificat d'origine des automobiles pri - bitieuses, ~t\.>ndues très au delà des vmta- à sa suite la œrtitudc d'une troisième 
la force sera opposée à la force, ait dé- avantageux qne des négociations réci- reau du fisc de Kuleka.pi. Les projets de vées, motocyclettes, bicyclettes et a.p -
cidé de mettre de côté le jeu des ar- proques. la section de Mercan sont prêts ; l'adju- pareils de radio. Jusqu'ici des articles 
mes, qu'elle veuille se contenter de con-, D'autre part. on dit que le voyage à dication des travaux de construction étaient soumis à la présentation dudit 
server étroitement les r;\sultats qu'elle a :Moscou de notre ministre des affaires aura lieu prochainement. certüicat et ne bénéficiaient pas de ré-
acquis jusqu'à ce jour. étrangères, M. ~ükrü Saraçoglu pour- Ainsi le Defterda.rlik aura achevé en duction. 

un bref laps de temps sept nouveaux Les recettes en baisse 
bureaux du fisc. 1 Au cours des 20 derniers jours, les 

LA MUNICIPALITE recettes des douanes ont été de 2 mil­
lions de Ltqs. Ceci représente une 
moins-value de quelque 5 à 6 millions 

Une nouvelles étude a été entreprise de Ltqs. comparativement aux mois pré 
au sujet de l'opportunité des mesures cédents. Ce fait est une conséquence de 
à prendre pour empêcher les voitures l'état de guerre en Europe. 

Les roues en fer 

bles frontières politiques et nationales po- guerre ? Peut-on, en somme, lancer d .. 
lonaises; 3.- La guerre est finie en Eu· millions d'Europ&ns dans le trqiquc in­
rope Orientale. Du moment que l'Allema- ccndie dkasteur d'une ltua'l'C cn Occident 
gnc confirme son intention de respecter pour exclure la possibilité d'une paix sta· 
toutes ses autres frontières, à l'Ouest, et bic en Orialt ? 
au Sud, une nouvelle e;uerre en Europe Telle cat la demande que la peup; .. 
Occidentale devient un fait nouveau, qui 
n'est pas complètement relié à la guerre 
d'Orient. 

Que l'anci"11 Etat polonais n'eitiste plus 

doivent se poser à l'extrême limite d'~v~-
ncmcnts qui aujourd'hui, ne sont pas en· 
corc irréparabJ..,. 

M. HODZA A PARIS 
cela est reconnu par le gouvernement de 
1 R · 1 · • N b t Pari•, 26 - L'ancien pr&idcnt du Con· a oum.an1e w-mcme. ono stan son 
. .. 1. 1 p 

1 1 1 
scil tch~coslavaquc, M. Milan Hodza vient 

w 1ance avec a o e>&ne conc ue contre !\ 
d'arriver à Paria. 

Mais à notre sens, il y a aussi une au- rait servir à préparer un terrain d'enten 
tre considération qui a du induire le te entre la Russie et les pays démocra­
président du conseil italien à adopter tiques. La. vérité est qu'en raison de la 
sa politique pacifique. C'est la conclu- situation géographique, de son impor • 
sion d'un accord entre son alliée !'Alle- tance et de son influence politiques et 
magne et la Russie soviétique et la po- de sa neutralité en cette matière, la 
sition stratégique prise par l'armée rou- Turquie, tout comme c'était le cas a­
ge qui, traversa.nt les frontières de la vant l'explosion des hostilités, peut uti­
Pologne, a dressé une barrière à 1' Alle- lement servir aujourd'hui encore d'in · 

magne, vers la Roumanie. Si l'Allema.. termédiaire entre les deux parties et L!l (•()fll fi() 1· e '\'IV (•' \ 1 ll empressé, en 'effet, de confirmer sa neu • 
gne avait J·ugé que son alliance militai- que l'on peut attendre d'heureux fruits '- \ J ( t ' · ' ;1 trahté après l'entrée des troupes russes 

Russie, le &ouvernemcnt de Bucarest s'est 

L'INDUSTRIE ITALIENNE ET 
L'AUTARCIE 

re avec l'Italie constituait pour elle un de son entremise. <I • en territoire polonais, en affirmant l'me 
1 ac <"c.:' 1 ,.(,_ 1·~... --<>-point d'appui suffisant, elle n'aurait pas 
1 

Car, il est des gens qui cherchent à " .;:, xistence d'un gouvernement polonais l'CS· LE COMTE VOLPI CHEZ LE 
conclu son dernier accord avec la Rus- pêrher en eau trouble ; la situation ac- bl • à dir 1 d. · =o ._.a l!'!:!I ~ ponsa e, c est e a 1spantion d'un DUCE. 
sie soviétique ; cela l'Italie l'a compris. tuelle est compliquée et e:nbrouillée à 1 -1 d 1 •' 1 · ès · 1 Une odyssée de ne plus revoir le radieux so e1 e a pa- ~tat po ona1s. Apr quoi, e e;ouV\.rne • Rome, 26 _ Le Duce a reçu, en pr~ 

D'autre part, l'Allemagne se voyant souhait. Et il y en a peut-être qui a.t- · · f · d. à l · • ,_, ., R · Le vapeur Halay, venant de Chypre, a trie et nous avions ait nos a 1cux a ment qUl s est rœU&;I< en oumamc avec sence du mIDistre des Corporations, .o 
la route de la Mer Noire barrée par l'ar. tendaient depuis des années pareille oc- ramené en notre port 4 rescapés du motor- vie. l'intention de se transférer en France, a é- commission exécutive de la Ftclération 
mée rouge et ayant besoin d'un débou- cas'on. Mais la denière guerre l'a. dA • boat Muhlis coulé en Méditerranée., Or, notre barque d~rivait lentement. Et té interné et mis dans l'impossibilité de fasciste des industri~ls. Le président de la 
ché ne pourrait-elle pas songer à nou- montré, la situation a beau être em - . . . 1 · ù Cl f ti. ·• L'C second de l'embarcation s1n1~trce, e moment vint o nous aperç mes une one onncr. Confédération, le comte Volpi di Misuratt 
veau à Trieste ? 1 brouillée, la victoire finale est toujours le patron Hüseyin Çirpn•· n fe• "omm• terre à l'horizon. C'était Chypre. Notre Qu'un Etat polonais dans ses anciennes a illustré les travaux accomplns par }'1 

On peut dire en tout cas, que l'Ita • celle de l'ordre. C'est pourquoi malgré suit le récit de son odyssée et de celle de barque alla s'~chouer sur le littoral de la limites ne peut plus être rcconstitu~, cc!• commission exécutive et a aasur~ le Due• 
lie qui s'efforce de localiser le conflit tous les indices négatifs, nous nous re- sei camarades: commune de Girne. est reconnu d'ailleurs par les &;ouvernc • du vif dévouement à son ée;ard de tous !CS 
actuel à la Pologne et d'ouvrir des né- fusons à croire que le bon sens ait to- N · ·11' d M · 1 1 T d' bo d - ous avions apparei < e ersm e out a r , on nous reçut assez ma!. m~ts de Londres et de Paris cux-mêm"' industriels. Lc Duce, prenant acte de ces 
gociations de pai'C avec l'Angleterre et talement disparu. C'est pourquoi nous d bl' . 7 crt. avec 150 tonnes e < et 70 sacs On nous prit pour des prisonniers de guer· qUl, de propos délibér~, se sont abstenu d~clarations, a affirmé qu'il faut rccoo • 
la France se trouve à un tournent de attendons avec une certain optimisme , de haricots. Comme nous étions plus qu',. re en fuite. Mais quand on constata que d'étendre leur état de guerre à la Russie , naître l'effort productif accompli par !CS 
la. politique européenne. les résultats des efforts que déploiera . b I5 milles d'Anamura, le ciel s'tSt rusque- nous étions Turcs,on nous combe de pré- quoique celle-ci soit entrée en territoire industriels italiens qui, conocients de J'ifll• 

M. Saraçoglu pour trouver un terra.in ·11· 
LES CONVERSATIONS ment assombri. Nous avons ét~ assai 1s venances. Notre Consul nous a procur~ polonais avec des motifs d'action déclarés portance et du but élevé des directives au-

d' an tente entre les deux parties. • par des vagues violentes. Et tout à coup , des vêtements et des vivres. Nous étions équival~ts à ceux de l'Allemagne. tarciqll'eS, ont progressé suivant un ryt:btPC' 
ANGLO-RUSSES EN EUROPE CENTRALE notre moteur a cessé de fonctionner.Nous sauvés... Du rest.c, la garantie donnée à la Po- ace~!&~. 

M. Ebuzziyazade Ve/id commente • ET DANS LES BALKANS avons voulu hisser des voiles de fortune 'I U bo aff . logne n'a pas fonctionné. Elle a pu contri- LA REFORME JUDICIAIRE EN 
Y . s b h r t t" en . . ne « nne )1 aire 

dans le « em 8 a •, en re ien • La note optimiste domine égaJement mais le vent les a arracMs aussitôt.La tem- . . . buer à faire prendre à la Pologne une at- IT"ALIE 
tre lord Halifax et l'ambassadeur des dans /e cCümhuriyeb et la cRépubli- pé!te a dur~ toute la nuit. Nous avons été! Le march_and _de tabac Hilmi, ~t~bh _à titude de rigide intransigeance contre le• Le Duce a ~&alcment reçu le ministre M· 
Soviets à Londres M. Maisky. que>, où M. Yunus Nadi écrit notam- obligés de jeter notre cargaison par dessus 

1 
Galata, a~ait _fait la connaissan~e d un '."" demandes modérées de l'All'Cmagne, lé&i.· Grandi qui lui a fait un cxpoS<! sur r~ut 

S'il est impossible de redresser par U· ment : bord en vue d'allég'<r notre embarcation' chc propn~taue du. nom de Sman ~ui • limées pourtant par toute la littérature actuel de la ré:forme du Code et sur lt 
ne victoire milita.ire décisive la situa • L'Europe centra:le et méridionale, où les eaux embarquaient en grand. Nous tout de SUl.te, témoiiina à son 4ard ,d un~ politique frençaise et anglaise antérieure. programme de travail d~jà eppliqu~ de • 
tion en Pologne qui devient tous les qui semblait devoir être l'un des théâ- avons commencé par les sacs de haricots, flatteuse bienveillance et alla iusqu à !Ul Elle n'a pas pu retarder d'un instant l'a· puis I'< prcmiCT aoClt, pour acc8érer la pré· 
jours plus embrouillée, le moyen le. tres de la guerre devant surgir à ca.l'se les plus encombrants, puis tout Y a passé. pr.odi~uer les marques d'une r~clle amitié. vancc de l'Allemagne ni sauver un pouce paration et la publication de nouvcaU:S 
plus sage de se tirer d'affaire est évi- du différend dantzikois, est aujour - A l'aube, loin de se calmer, la tempête Hilmi ne pouvait qu'appr~cicr des senti- du territoire de la Pologne. li est désor·1· Codes fascistes. Le Duce a approuvé lt 

N •t ments aussi spontanés. ,r-demment de choisir la voie des conver- d'hui dans une situation qui, grâce au s'est encore accrue. otre esqu1 commen- mais acquis qu'un'e grande partie des fui- programme ·et a fait part au ministre Ill 
sations avec l'ambassadeur de Russie à poids de l'intervetion soviétique, sem- mençait à faire entendre d,s craquemeni:s L'honorable Sinan . ayant constaté.' au minantes victoires allemandes est duc à <te doa Sttanx de ses directives pour que ~· 
Londres. Et s'il fa.ut nous baser sur les ble devoir lui permettre de demeurer à sinistres. Des parties entières du bordé ~- cours de ses conversations avec ,Hilmi,que l'action a~riennc .. Des milliers d'appa - r6formc du. Code puisse être aceoinP11e 
expériences antérieures, le jugement l'écart de la guerre. Tel est précisé . taicnt cnlev~es par les lames. C'était la la profession de cc dernier était très lu • rcils étaient à la disposition de la Grande· jusqu'en 1940. 
que nous pourrons formuler a.u sujet ment l'état de choses qui a conduit le fin. crative, il lui proposa de lui céder son Bretagne et d'C la France. On n'en a pas 

fonds. Hilmi flaira tout de suite une bon- CHEZ LES COMMUNISTES du résultat de ces nouvelles conversa. - ministre des affaires étrangères M. Nous mîmes à la mer notre youyou. sacrifié un seul pour appuyer l'action dé· 
• ne affaire. Effectivement, Sinan accept1 FRANÇA fS tions s'annonce nettement nega.tif. &ükrü Saraçoglu à déclarer nettement - Je descends dn.18 la cale chercher fensive de l'aviation polonaise. · !itl·· 

sans sourciller de payer le montant dt p · '>r Po 
Avant l'attaque allemande contre les et en toute sincérité, lors de son dé- mon paletot, nou,s dit le patron Ahme:I C'est sur ces faits expressüs que s'arr~- ans, ..... - Le rédacteur de 

I.500 Ltqs que ce dernier lui demanda. exté il bOl · 
Polonais, les Anglais ont conduit pen • part d'Ist. que cette intervention a été kaptan. te aujourd'hui !'attention du monde que rieure du quotidien ph' o 
dan l D 1 Ebl . H.l . ' d 1 hé . te Ce · · • par 18 

t des mois des négociations avec a en somma des plus heureuses. ans a Nous ne devions plus le revoir. Une va- oui, 1 m1 s empressa c ui verser pour définir l'es r~onsabilit~s det vicis· c VIS « SOU' >, supprune .• 
Russie ; en vue d'en assurer le succès, situation actue!le, l'URSS s'élève a.u. gue plus violente que les pr~cédentes, em- 220 Ltqs pour l'accomplissement des for· situdes nouvelles et encore incertaines qui gouvernement, Paul Nizan, a dél111

11 

une fouk de è.Alégués du Foreign-Offi. centre Je l'Europe comme un puissant~ porta notre canot tandis que le Muhlis malités du transfert qui étaient à ra char- .- préparent pour l'Europe. Quelles fins sionné du parti communiste. Son ge6: 
c~, de ~o_n~iller politiques, de dé:éga- élément d'équilfüre. . . . 1 disparaissait ~ans un re'."ous. Nos ~ames be du. vendeur. précises accessibles à la c_ons~ienC'C det a suscité une vive impresaion ~ 1 

t1ons m1htrures se sont rendus à Mos- Il est, certes, un possible de deternu- 1 furent bnsées tout de SUlte par la v1olen- Mais a:irès av:>ir cmpoch~ l'argent, Si- peuples et à la justice de l'h1sto1rc devrait milieux de gauche. tA 
cou. Nous savons tous cornmP.nt ces al- ner et même de prévoir les développe- 1 ce des lames. j nan ne reparut plus. Hilmi fut d'oborJ avoir l'explosion d'un guerre à l'occident Le m~ de Bordeaux, le . dépllto 
lées et venues. ces éc..'la.nges de vues ont ments que prendra la guerre avec le / Pendant 38 heures nous nous sommes surpris, puis inquiet. Quand il app1 it qac aujourd'hui que la guerre est achevée à Marquet, vient de décider d'!DtefdlplO' 
fait faillite de façon soudaine, comment t~mps, mais il est clair que, pour l'hea- trouvés ainsi, 4 hommes, sans nourriture ,1 son cami> avoit quitt~ notro ville en toute ,l'Est de l'Europe? Le salut de la Pologne? aux syndicats communiste& de dé ·vf• 
un matin nous avons a.pPriS comme un re, elle a revêtu, à l'issue de l'interven- presq·Je sans vêtements et sans eau, dans1 hâte, il dut bien se rendre à l'évidence: il 'Mais la Pologne est d~jà engloutie. Elle yer à la Bourse du Travail leur aeil dt 
coup de foudre, la signature du pacte tion russe, un caractère de localisa une coquille de noix, en proie à la fureur' avait affaire à un vulitairc filou. ipcut aujourd'hui, retrouver son indépcn- té considérée contraire. &UX inter'U 
russe-allemand et comment lee délé - (suite à la 4ème page) de la tempête . Nous étions convaincwil La SClreté enqu~te... ·dance politiqll'C, contenue dans det fron • la nation. 
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Mercredi :.&7 SPptt>mbre 1 H:'19 BEYOGLU-a 

Vie économique et financière/ 
1 

- Un a;arçon comme yolli, dit-il en lui 
LES CONTES DE< BEYOOLU > IIai..ant ses a<Ueux, ncst pas embarrassé. 

Allez donc en tacc, au Globe. 

La Vellg,)aflCe Joli cadeau à faire à un concurrent, L 
'-- peruuut 1e celeuer. Amedée, funeu, lw ré- e CO ID me rce 1uondial en 

d b ponctit <lu tac au tac : f d J u so re - lih bien 1 oui, j'ir&I au Olobc, mai• ace e a gue1·re 

''L'Allemagne garantit qu'elle ne 
violera pa~ la neutralité belge" 

déclare le docteur Goebbels 
pas comme vous le pensez. . j -·~ à l'envoyé s pécial da « Beyoglu )) 

Le lendemain soir, le père Nodin qu,, La situation des neutres 
je vous OlS, monsieur que ie m'amuse derrière les n<Jeaux, surveillrut, à son llt-1 Berlin, (d. n. c. p.)._ Dans la gran- Un long silence suit, Quelle question 

p.1.us qu au CJ.nema.> b1tude, les allét:s et venues au üioOe, a- L<.: prem1e1 semest~-e de cette annte a- de nlines les torpilleurs et les sous-manns de salle du ministère de la Propagande poser ? 
L nouuue qw, a Wle voix fort.:, venwt d:! perçut son Amédée, endimanché, et qui vai1. c:111 ... g!.!;1..rc w1t: aug1nt:n1.at1on at.: la le commerce va donc continuer cahin-ca- pour la première fois depuis qu'a écla- Le Dr. Goebbels déclare alors : 

prouonl'.ci' Ct=i 1uoi.s, eta.i.L a::.s1s a ucux plis roa.rut autour aes parasols. vruew·-or uu co1runerct: mono1ai et ceJd han, se faufilant sur les mers, se cachant té le conflit actuel le Dr. Goebbels a - Je voudrais faire allusion à cer 
ac ruo1, a ia tc:J.T~st: oe ce pew.t crue ue « Il vient chercher du travail » , pen- en ut:p1L ot 1a baisst ue::s prix-or, md.l - et angoissé. Il continuera mais il sera ré- voulu assister à la conférence de la taines nouvelles du ministère des men-
la piace ue la .L.>t.&.cw1e. \.... ecaic un iros pe- sa-t-iL quant ainsi un accrouo::.tmt:nt Ut::. st:us1üie duit d au moins de moitié. presse étrangère. songes anglais disant que des chefs na-
re, JOV.LW, qw p11raus~&t avou- ses naDJ.LU- Quelle ne fut pas sa stupéfacuon de Je uu tonnage . .c.n lUl mai la valeur-or uu Le monde doit donc s'attendre, non seu- Depuis quelques jours les bruits les zis ont des comptes en banques à Lon-
oes aaas .La tul:lJ.wn . .r.ar.l.S a-1..-on 01L, tSt voir prendre place à une tab1e, au bord au conunt:rc-.; monaiat aepassait oe p1u::1 at: lement à d'immenses pertes de valeurs m.l- plus étranges circulaient sur l'absence dres. C'est une manoeuvre cousue de 
Une su.i.te ue pc.urs VUJ.ê:l"°t:.S, et !e carluour trottoir, b1en en face du Canon, comme 1070 celle a avr11 tt oc prts ae 470 cei!e térielles et à la nouvelle orientation des totale de la scène politique du Dr. Goeb- fil blanc pour faire croire que les chefs 
exct.:nU'J.4,Ue, ~s oou~4u.e:,., S<>n eg1.l.Se en s 11 voulait le narguer. oc me1 i9Ja:. Lette augmt:ni..auon a QU économies des états belhgérants, mais aus- bels. Dans les journaux étrangers, mais du pays ne croient pas à une victoire de 
Oru-tut:S 1tu.:a.W1.t 1acc: aux pit.ires ue tawe 11 commanda une absinthe. · rres cerLau1emenc st: poursuivre 1usqu ~n si au ralentissement de la production des aussi dans certaines catégories de l'o- l'Allemagne, mais à une révolution qui 
ae ia 11u:UJ...1.c:, uowu:uL a ::.ou.~t:r p1uwt a - Amédée est devenu fou ! s'écrie M. Jlil.Ue1. e t meme peuaant lt: mois a aout et, valeurs dans les pays neutres. Plus qu'un pinion allemande circulait le bruit per. les chassera du pouvoir. 
qut:,(.l.ue }Ju1..1.:t: ~t: v1ov11lLë 4u. .au s(.l.uart. Nod.in. uic:n qu.t nous ne pusst:uons pas ae oc:taus arrêt ce sera une régression dont on ne sistant que le Dr. Goebbels, par suite Je trouve au-dessus de notre dignité 
rtw·i;: u w1 ucs p1u..s popwcux. arronw~c- 1 Le fait est qu'une heure après il était à pitc~s a ct:t egaru, 11 sen1u.L..; quelle so~t saurait fixer ni la limite extrême ni le de désaccords avec d'autres membres de vouloir démentir ces nouvelles plus 
mt:J.1LS ue rari.s . .L."4 e1.wtnt Jc:s autoous verts la meme place. 1rnpu1.auie en ~ranue parue aux oc:001ns moment de reprise. du cabinet, se serait retiré du gouver- que fantaisistes. 
tt 1c:s crJeurS o.e JOW""naux au soir, on ... el - Patron, Amedée est saoUl comme u- t:n matiercs prc;nue.rts Q~ 2ranaes puis _ ALLEMAGNE - ANGLETERRE nement. Certains même disaient qu'il D'autre part, continue le Dr. Goebbels, 
St!!w.1. ciu Ul::UU:t.YUlt.t: uWJ..S qucHJ,u.e cn.er - ne irive, il vient de commander son troi- SdHL ... ~ 1.:uruµec:nu1,;s ylu p1u...:.c~chUlt a iac· La crise économique, née il y a d\;"!Ux an· se trouvait en un état de santé pré - je voudrais vous dire que j'ai lu avec 
lU::u ue L:tta1.uu " 1 ucwc lJd•~1u.i.t: ue 1 êipt:- s1ème verre... cuinwaw.un 011111neuscs s1.ocKS ue gucn·c. nées et de laquelle le monde se deman - caire. beaucoup d 1intérêt et d'amusement les 
r1üJ. . .&....rc: 1.la:.w:u w avaJ.L 1,;.u11uwl a ce \...a- J . Le narrateur avait interrompu son ré - .uuuc acwvi1.e 11cuve reponuanL non pd::; dait déjà avec angoisse comment il en sor- A vrai dire tout est faux. nouvelles annonçant ma mort. 
le uu. \...l::Wuu, a J. a::;.vci:i.. Wl vt:u. v1CUJ.oc a- c1t pour JOu1r de l'effet de surpnse escom • .a wie auieuora1.1on ot:s t:cn&.n~t:s muis, au tirait, ne préS'l.:'.nte plus, noyée dans la si- Lorsque le Dr. Goebbels est venu Je n'ai pas besoin de dire que je vis 
vc:c ~s Lttu1t:.S uc nuuu1é e1. ::.a rau~ee Qe pté. eu.nu.cuit: 1::t u.ut: .::.cr1t: ue 111t;~u1u. ue precau- tuat1on actuelle, qu'un intl!rêt purement vers nous, souriant et saluant, nous a- et que c jamais il y a eu un désacconl 
tu~ams tawc::e en ooruu.rc: ou U"otwu·. J-\u- 11 acheva son vermouth lentement et [lOJl aesunets a couvr.u 1t:s oi;:soms at::s 01 _ rétrospectif quoique son étude offrirait vons remarqué que son état de santé é- entre moi et le gouvernement. Je crois 
oe.:.::.us ut: 1a pu.rLt:, t:.LL Wl:lJ.lJ.t:It: u t::u::..c1"111..:, reprit : vc:rs pays pcnaant le tt::xnps _ crise po- peut-être des détails intéressants sur la tait excellent. même que vous avez remarqué ma pré­
Uuc >or.e ut CH<.IJOUWOL euut scrnc au - Depuis, il est là cbaque soir, et il i.uque ou guorre _ qu. l on prcvoygit vie politique de ces dernières années. Le ministre de la Propagande du Reich sence dans la propagande allemande de 
mw-, 4.W i:i.vtut uu c .. ridcaer 1e 1eu aux lt:- boit imperlubablement trente années de procot: et qw at:vait avoir pour conse _ Désormais il n 'y a plus ni crise- majeu.- s'est levé et spontanément nous décla - ces dernières semaines,1U'opagande qui 
tes lOJ.l::llu~ sous ie r~ne Qe .Lv.L. urevy. bons pourboires amassés au Canon. Te- 4ut11cc l arret ou if ra1tnusse111ent des re ou mineure quel.le qu'elle soit 1- ni sta· ra : ' a été couronnée, au contraire de celle 
.c..n 1a1.:e, scpare St:;WtuJcn.L. par 1a 1a.r&~w- nez, le voilà, c'est le petit vieux en costu- u-wisactJons. gnation, ce n'est ni un krach monstreux. - Je tiens ici à dklarer officielle - anglaise, de gros succès >. 
oe "' rue, ia Ialiau< rw.>.><•ance ae ncon me gris, chapeau de paille et qw a quel- uU.i:.l-1.1-Œ. ET BLOCU8. ni un désastre financier. Dans le monde é- ment que le 11rand quartier général, + 
au 1...a.1< uu '-''""" amrinaiL org<1euieu.e- que difficulté à se lever de table. u, temps est amve ot nous y somm<s conomique rien ne manque et tout est en ainsi que le gouvernement ne projettent 1 Telles ont été les déclarations du Dr. 
Intnc ies w·ou.:. ae J.a concurrence. lVJ.HJS JC On entendit, à ce moment, un bruit de at.::pws ic premier scptemort. n.vec la guer- ordre. Les besoins sont accrus, tout peut nullement de violer la neutralité belge Goebbels que je traduis sans com.men­
noi.JU::. J.a UJ..Llt:!t.:nCt: ae c1u::ntCJ..e QU Lanon, verre brisé sur le pavé. C'est Amédée qui lt t:t ~ts consc;:qut:nces <.1esas~r ... usts pour ou du moins veut fonctionner comme par ou hollandaise. Je détnens formelle .. taire. 
muu1s a"1Lcl!, ct:rL~, mais pius cossue. se mettait en route. Avec millre précautions, tous lts pays le coJnmtrcc se contracct le passé sinon mieux; une S'tule chose ment toutes les rumeurs parues dans 1

1 

Le fait que l'Allemagne regarantit 
J eus .i uup1t:l>S1on aus~i1.ur qu un arame il traversait maintenant la chaussée, la dé- automatiqut:mcnt . aitiict..1.ltt.S des corn manque et c'est l'essentiel: la possibilitt certains journaux américains et je vous la neutralité belge, ne peut que réjouir 

se JOUSJ.1. entre 1es ocux etao.11sstmtn1.s. Le marche imprécise, le pas saccadé. Comme municauons, nouvelle orientauon Q·ç !'e _ de vendre et d'acheter . certifie que jamais l' Allemagne n'a eu 1 notre pays et être un facteur de plus 
Jov1w. conso1u1uaceur racon1.a1t prtc~stment il arrivait devant la terrasse du Canon, il couomJe ats pays oellJgeranlS. lYJ.ais en Mieux que le système du clearing ou ce- n'a et n'aura l'intention de violer la 1 pour nous redonner confiance. Car ces 
\trie J.U~1.0ll"C! a 1non volSm et Jeux a peme boutonna sa veste, donna une tape arnica- tt:mps ae guerre les oesoins ::; accroissent, lui du contingentement, le blocus économi- neutralité belge ou hollandaise ». derniers jours, après l'intervention rus­
a Lt:nure 1 orewc pour apprenure coil.lment le à son canotier, bomba le torse et pas- surtout en et: qui conc,,,;rne certains pro- que paralyse toute activité industrielle et ' - Et le Luxemburg ? demandai-je. se, l'accord italo-grec, l'accord russo­
un s.au.Jw.a1t p.lus en ces heux queu c1- sa devant nous, plus fier que Bragan...:_. QUILS 1naispensao1es au non toncuonne _ commerciale. Le commerce n'est plus un - Naturellement le Luxemburg aussi turc, l'optimis1ne règne en Allemagne. 
llt:1na. je remarquai ,Qu'il avait, malgré tout, le uicnt aes inoustra:s ae guerre: et au ra- btsoin mais une licence une concession Cela va de soi. Le pays tout entier espère en une paix 

- Jl taut vous d.Jre, commenç&.It le bon- visage congestionné et l'oeil éteint. Sou- vitaiuemtot oes L.·oupes ..:t Qt: la populd· acco~dée pour certains pr~uits et pour, - Est·ce vrai, Monsieur le ministre,! .prochaine. 
homme, que 1e patron QU La.non, l'V! • .L~o- dain, avec un geste large, à la Cyrano de 

1 
non. Lt: comrntrce aurait aonc pu avou· certains pays. Les cartes Jetées sur la que le haut commandement allemand Il semble en tout cas, que les opéra _ 

<Un, et le pa.ron au utooc ne s entendent Bergerac, il salua, d'un coup, toute le ter- ' un espoir. i...a nouvelle taçon Ciont on con- table au moment de la déclaration de la s'attend à une violation de la Belgique tians sur le front occidental ne pren _ 
Pas, malS ia, pas au tout. Le Canon est rasse. Il était si digne, si solennel, à "'e duit la guerre depuis NapoJeon J.e lui en- guerre n'ont mê1ne pas laissé aux mains de la part de troupes anglo·françaises dront pas d'autres formes quoique cer­
Une mrusviL scrieuse qui, apres un dem:-i moment-là, le vieil Amédée, que je 'u1 ievc : '°"' belJigerants se acclarent mutuel- des neutres la plus petite paire. 1 et que 'par suite il a fait évacuer les a- tains parlent d'un débarquement alle _ 
•iec1e a exm:ence, a conserve ses banquet- . rendis, machinalement, son salut. 'Jtmtnt ie blocus econam.que, cntrchant à La guerre actuelle qui se déroule entre bords des frontières germano-belge et mand en Angleterre. débarquement 
be!> oc mo1es-•ne et met les qua~<Jiens "

1 
les deux plus grandes puissances économi.I germano-hollandaise ? l réalisé par la voie des airs .... ~ 1..1. ... prendre par la iam1nt: cc.Lui qu Us nt pt:u • 1 

la O!Spaomon ac la chentèle. Les apérit:J.fs l.Ji:t ··V 18fgb 1...,. Olre vent avoir par leurs armes. i...a gudre que ques européennes sinon mondiales: l'Al- - Ni Aachen, ni les localités de la Mais l'espoir en une paix qui mettril.it 
Y •ont lara:emcnt servis et Je personnel! l'on veut numarntaire quana 11 s agit oe lemagne. et l'Angleterre ne revêt, a~ point/ frontière q,ui borde la Belgique et la1

1 
fin à une guerre meurtrière, demeure ... 

est convenao1e. Le ulobe, lw, avec toutes\ d e 1 SCht:lll tüCha U 1 bombes et de canons <ltvient terocement de vue économ1q~e, une telle gravtté que Hollande n ont été évacuées. E. Nerin 
ses lum1eres roses et vertes, ses parasols inhu.m.aioe par le blocus qw, s'il priv..;; lts 1ustement par suite du caractère de ces -

111
- - -- - -

•Ur le trottoir et ses garçons en spencers 1 troupes en munitions, en prive tout au- deux nations. Tous les pays sont tributai- ltJ 0 li\' el ll e Ill .M. a ri t i r ll e 
blancs, n·est pas dans la note du quartU::.r. tant lt:s femmes et les enfants de l'arrière. res de ces deux gros clients soit qu'ils 
~t pourUUlt, oepws su: mo1s qu'il est ou- 1 Mais telle n'est pas la quest.ion qui nous leur vendent leurs produits, soit qu'ils l~ur 
Vere, on peut drre qu·11 en f&t du tort au 

1 
occupe et les belligérants doivent accepter achêtent leurs articles manufacturl!s . De 

Lanon 1 us premiers iours, M. Noctin ne la guerre telle que l'ont fa>te des s1ècLsl la Norvège à la Bulgarie, de l'Espagne à 
<lecoler&It pas. 

1 
de progrès scient:J.fiques et de civilisatio:i : la Finlande le courant d'échanges était 

- Combien de clients en face, Amédée? • t à d. tr t .ti.é 'continuel et intense entre eux et Berlin et cc:s - - ire a oce e sans p1 . 
Le vteux 11arçon allait jeter un coup <" 

1 

Londres. 
- • LES NEUTRES. boui 1 bl d'oeil par-dessus les fusains. La guerre a tout eversé, e ocus 

r "".f ::-u~· ~-~ •. , ... .....,""" Q d · 1 d tt 

..... 

...... . . . . . . 
...... . . . 

DlllATICA - Trente-cmq, patron, à la terrasse, et -~ -i~•t•C~4'"""'&h~ ·!{l"".\.; · 4- ue eviennent es neutres ans ce e a tout arrêté . Les inquiétudes des pays 
Une douzmne à l'intérieur. "'""I .QJ>.· JUC°« fh>l»f '~;::1 affaire? neutres dont les Efats du groupe d'Oslo 

~•)!""lf ç.-..,, ,...,,JI-/.,,,_ ·~ ~' L "lé J d .t 
S O C . AN. Dl NAVIGAZ IONE - VENEZIA 

Le vieil Amédée était le modèle des gar- ~~ _, ~, .. W: _...,.v" .-ii ... ,'U..I ../"f'' ~111 -r.u j t:ur commerC'(; est contra et e roi se sont déjà faits les porte-voix sont am-
SOns de café. Depuis trente ans qu'il ~tait ~A -f!IM( c. ~ w;(~ênLirrAj international pennet en l'occurence une 1ptement justifiées si, de leur côté, les E-

-ç ~ Y~.,,;.;.c~: l. t d t d 1 · dé d <ian.s la maison, il connaissait son monde ~ 'J.. ~Fi"..f ;.-~, ../ sore e per e e eur 1n p'..::n ance corn- tats belligérants trouvent pleinement jus-
•t ses clients étaient tous ses amis. Mais merciale. Tel article déclaré de contre - tifié Je blocus avec Jequ~J ils se combat-
~Oi.là qu'un J. our une curieuse marotte bande par un des belligérants ne peut plus tent. 
&'empara de lui. Amédée, qui, au temps être exporté qu'au prix de mille risques : Nul ne saurait fixer un terme à cette 
Qc sa jeunesse, avait été comme tous les arraisonnement des bateaux: qui le trans· guerre et tout ce qu'on peut avancer : un 

ARR~ZIA 

l'MAPl llOG 1.IO 
RUSFORù 
i"&NlrJA 

Al 11 \i\O &~s de sa profession, un intrépide vide _ portent ou même torpillage. Prohibé en n1ois, une annét:, trois années de durée ne 
bouteilles, fut pris pour l'alcool d'une sou-' Nous reproduisons ci-dessus en Jac-si- 1 principe le commerce des neutres devient saurait être qu'une appréciation stricte ... llEft.AXO 
d.ainc aversion. Au point que la simple1 mile la déclaration du prieur du couvent

1 
pratiquement périlleux sinon impossible m·ent personnelle. La guerre pourrait être 

1 l'.\ PIDOGf,10 <::onunandc d'un apéritif le faisait sourde-' de la VierAe Noire de Tchentochau dont dès qu'il s'agit d'un transport par voie de longue si un événement ne survient entre 
lllent groa;ner. Curieuse condition pour uni voici le texte : 1 mer. temps pour abréger le cours de ce qui,jus-
Rarçon de café ! Le mal empire. Mainte- Couvent de O. O. Paulinou, Tchenlo - Les neutres arrêteront-ils leurs transac- qu'à maintenant, n'offre que les simples l ' IiSTA 

IG:\E~ L0:\1l\l f" R Cl ,\I ES 

Jtnrli 
Mf"rcrtdi 
J~udi 

llercr~di 

2S ~trttmbre J 
-" Ot'rohrf" 
12 Octobre l 

18 Octoi>re 

't'ril le 28 crt . 

i; Octohtr 

19 Oclobtt 

1 J~parta pour 

Bourras, V11r11a , Cost~nt~•. Su lia•, 
Galatz, Braila 

lo•s por ts •I•· l'Addnlique 

Pirée, Naples, Mt<rseillt', G~nes 

Cu-alla, Salonique. \'11los. Pirée, Patras. 
liant, Améd&: se mêlait de faire des ré- chau, Jasna Gari (Heller Berg). tians? aspects d'une aventure assez peu sanglan-
Ocxions aux clients : /e 4 Septembre. La solution est impossible à moins qu'ils te, et alors dans ce cas la situation ac -

1
. 

E11 rorc1de11ce eu lralie avec le~ luxueux bareau\ de' Soc1•t~' fto » et - Mon pauvre monsi· •ur Bouchonet, En réponse à une demande des autorités ne se résignent à détruire leur économie tuelle des neutres devant se prolonger in· l l 
1

, . . I d 
0
. t" d j 

.lHRAZI~ 

TM'• le ~ ert 

12 ùetob"' Brindisi. Aucône. Ve111se, Trieste 

" , og·I rlfal"'" ponr ~s tontes e~ nll 10ns u morn e. 

:::.savez tort, c'est un dangereux pai-1 ;:~:~;;s q~~e~';.~~~ 1",,.;ra~~~'::: p;: ;: ;::.~n:1~ae~a:':: ;;r!ai:~ :~:a; s·~:; ::~ni;:: ~é~:u::aitm::u~:;dr~e::n~u~ Facilités de voyage sur les Cham. de Fer de l'Etat italien 
. Et il servait à contre-coeur. Ah 1 quand Vierse Noire, sur le mont Heller Berg pourraient amener les pires catastrophes protéger leurs intérêts nationaux. REDU<.,'TIO., DE fJO •t, sur 1, parcours ferroviaire italien dn port de débar-
>I •'agissait de bière, de café, de limonade (Jasna Gara) n'a pas été endommaJlée à l'intérieur du pays.A travers les champs Raoul Hollosy quement l la frontière et de la froutière au port d'em-
011 de jus de fruit, Amédée était la dili- ni hier, à l'entrée des troupes allemandes ___ •• .....-..- _ barquemevt à tons les passagers qui entreprendront 
~ 1 t L H 11 } • un voy=e d'aller et retour par les paquebots de la icnce même. Pour le reste, il contanda:t ni jusqu'à ce momen. e mont e er llÏ 0rutaliOilS et CQfilffientaJ' f eS Comp~ie •ADRIATICA>. 
b~ ~ommandes, s'attardait en route, ou- Berll n'a subi aussi aucune perte. En outre, elle vien t d'instituer au111i des billeUJ 

li11.1t la glace et lançait des yeux furieux Signé: Herbert Motylcuski, Prieur. de l'Eli·auget• direct.a pour Parir et Londrea, Tia Venitt, à d11 prix 
' 11 · .. dffinquant. + trt. réduit.a. 

l>artois il usait de la ruse: On sait qu'une reproduction de l'imaa~ Agence Généra le d'f stanbu 1 
...._ l'iens; ce pauvre commandant Lepeél de la Vierae Noire se trouve en notre ville L'AUGMENTATION DE L'EXPORTA- rait exporté globalement, 854.832 Hl de 
'>t à la Chapelle de N.D. de Lourdes à ~i- TION DU PETROLE ROUMAIN. vin pour une valeur de 173.430.000 il- ... ara11 hkelesl 1~ . t7, lU \lu mhlllll', Galata 
b· lllort. Nous ne le reverrons plus ··· Un e La Téléphone 44877-8-9, Aux bore&o t de Ynyageio Natta T~I. 44914 8614. 
1 '•n brave bomme, monsieur ... Il buvait §li. ucarest, 26. - Roumanie a ex- res contre 893.166 Hl. pour 169.437.000 
.~ rn~rne a--'ritif que vous tous !•• 50:.5 porté, dans la première moitié de cet- res contre 893.166 Hl. pour 169.437.000 " " ,. " w ,. T .1t.s 
t "" ~ " LA PRODUCTIO N DE LA CELLULO- · 
Ci • Ça n'a pas traîné. te annce, 2.231.000 tonnes de pétrole lires à la même période en 1938, c'est-

1 
. . , . . . 

~ SE EN A LLEMAGNE ET EN ITALIE. contre 2.165.000 tonnes dans le premier à-dire avec une contraction dt> 38.284 195 Hl. contre 116, dont 68 provenant tat1on de la production de l huile resi-
A- • Nodin, prévenu, avait beau se fâcher, p · 26 Le · 1 bli · 1 d d b · 
·b~1 n Edée n'en continuait pas moins de ta- aris, · - JOurna pu e un irn- semestre de 1935. Malgré la diminution Hl. et, par contre, une plus-value de de l'A.I. et des possessions contre 65 u u com ustible a été plus. marquee 
.. e en table sa funeste propagande. Le gra- portant supplément consacré à !'indus- de 7 ~o de sa production, l'exportation 3.993.000 lires. En ce qui concerne l'ex- et une petite quantité de vermouth enj encore 'Passa~t de 2_28.356 a 366.333 
•• l'. trie de la cellulose, dans lequel il met a pu augmenter de la sorte ·de 66.000 portation du vin dans le Royaume, bouteille ( 29 Hl. contre 23 en 1938 ) . ton.nes, enregistrant runs1 une augmen-
~~:~:::~:·d~n~':-:,7; ::t:b::;:irà ~~ en lumière la forte augmentation que tonnes, soit de 3,1 <,; en se servant desl l'Institut Central de Statistique donne, L'ACTIV IT E DE L' INDUSTRIE PE-, tation de 60,4 'ë · D'autre part, la pro-
hrtasse, non sans s'être laissé aller à ses cette industrie a réalisée dans le Reich. réserves accumulées_ Voici les princi- pour les sept premiers mois de cette T ROL i ERE ITALI E NNE. duction de l'huile de gaz a augmenté de 
abitu l Alors. qu'en 1932.' l'Allemagne ne pro- paux pays et les quantités relatives Y Rome, 26. - Parmi les secteurs de 34,0 % • ayant passé à 16. 9_.107 tonnes E>-· e les jérémiades, dont la moindre d t ( !li d to ) · 

1 
hiff d 

5 993 
Hl 1 d 

"''t celle-ci wsa1 en m1 ers e nnes que• exportées, pendant le premier semes- annee, e c re e . . pour une l'activité productrice, l'industrie de la contre 126.161 pour a per10 e carres-
... ,.._ A.-t-on idée de boire pareille salop'- 2,70.' en 1938, cette production attei- tre 1939 ; Allemagne, 427.836 tonnes ; valeur de 2.178.000 lires contre 4.843 raffiner ie et de la. distillation des huiles pondante de 1938: U?e augmentation 
·• ... gna.it 155,00. La production italienne, Angleterre 346.906 tonnes . Italie Hl. valant 1.429.000 lires, à la même minérales qui s'enorgueillit de passé- s~nsible est enregi~tree dans la produc-
~ pendant la même période, montait de 330.101 to~nes . Protectorat 'de Bo~ période en 1938. Parmi les diverses qua- der en Italie des organisations indus- tion du coke ~e petrole qui, de 18.856 

'''<ire llla.Jheur voulut que Je client à qui 4,26 à 75,68. Dans le même temps, la 1 hème et Mora~e. 252.112 tonnes ; lités, la première pllace revient, corn- trielles telles que l'A.N.L.C. l'A .Gl.P. tonnes a passe, pendant la période de 
<!• •sait la réflexion fut le représentant production de cellulose en Angleterre France, 111.425 tonnes ; Belgique, lll. me toujours, aux vins ordinaires en la Sté Aquila. et d'autre encore a l'année en cours que nous examinons 
te i.,, marque en question et commanditai- est montée seulement de 1,19 à 15,37 120 tonnes. fûts, dame jeannes et .wagons-citernes, occupé un poste tout à fait d'a _ à 27.194 tonnes. 

't~e •uxcroît, du Café du Canon. et en France de 0,75 à 7,45. Le seul LES CH1FF'RES DU COMMERCE avec 5.169 Hl. ?antre 4.254, dont 4:984 vant-garde. En effet, pendant les sept ----<>------
~~ •ff11.1re ne traîna pas. Amédée fut ren- pays qui ait réalisé un grand dévelop- I VINICOLE ITALJEN AVEC ~ro~enant de !A.L et des possess1.ons premiers mois de l'année en cours, la LE PR INCE DE P IEM ONT CHEZ LE 
te :;0~ ~yndicat n'osa intervenir, la fau- pement dans la production de la cellu- L'ETRANGER italiennes contre 4.545 en 1938. Vien- production nationale d'essence est mon- D U C E 

l~d· ess1onnelle du vieux garçon étant !ose, outre l'Allemagne et l'Italie, a été Rome, 26. _ D'après les chiffres pu- nent ensuite les vins mousseux avec tée à 291.108 tonnes, enregistrant ain- Rome, 
26 

(A.A.) _ Le Duce reçut 
b1e.";~tabJc. M. Nodin se montra intraita- le Japon qui a augmenté sa produc- bliés par " i•rnstitut Central de Statisti- 601 Hl. contre 173, pres·que tou_s pro- si une augmentation de 39 c;; , par rap- le prince de Piémont quilui fit un rap­
t\ ne Pavait, dans le fond, sa petite id~e tion au cours de ces mêmes années, de que du Royaume., peudant les 7 pre- venant de France. Le~ vms ordinaires port à l'an dernier où la production a-1 port sur la situation du groupe d'ar-

llt la itardcr secrHe jusqu'au bout. 0,25 à 148,51. miers mois de cette année, l'Italie au- en bouteilles ont P,ttemt le chiffre de vait été de 203.536 tonnes. L'a.ugmen- mées qu'il co=a.nde. 

• 
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L L • t • Lancement du disque : Fox (USA) 
i a presse turque a vie spor 1 ve 52.55, Wotapek (AIL) 51.53, Ber& (Suè. 

La Bulgarie en face des événements de ce matin --0-ATHLETISME de~!1~~~ent du javelot: Jaervinen 

LETTRE DE SOFIA 

ILA BOURSE' 
internationaux 1 LES JEUX OLYMPIQUES cSUR PA- (Fini.) 14.79, Nikkanen (J;lnl.) 74.67, 

~-.. (Suite de la 2ème pa~e) P\ER> DE 1939. Autonen (Fini.) 73.90. 1 

l 
1 ti entre la France et l'Angleterre Les épreuves d'athlétisme des XIIes Lancement du marteau : Blask (Ail.) 

Ankara 2ï Septembre 1939 

(1 PUI"" 111for111atib) 
La paix dans les Hal {ans, tt:l tSt le lt:it-n1otiv ld.::e part et le Reich de l'autre. Cet Jeux Olympiques auront lieu du 21 au 58.05, Storch (Ail.) 57.10, Hein (Ail.) (HEQUES 

ue !'opinion publique: bulgare 1 élément d'équilibre a assuré le calme 28 juillet 1940. Dès cette année les 56.23. 

Sofia, , 9 septembre. _ Le lecteur qui attitude envers la guerre qui vi~t d'écJa.1 et la confiance aux nations établies en champions de tous les paya s'y prépa- Décathlon : Müller (Ail.) 7267, Gloet- Dctt turq 
1 

t II 

Parcourt la presse bulgare, ces i'ours der- t il • am· obligé d' d Europe centrale et dans le sud-est eu-1 rent avec application. Quelques jour- zner (Ail.) 6790, Hilbrecht (Ail.) !i682. I e(E u~) e au comp. er: ne ses e pas y pren re , . • ... • rgaru 
niers ne peut ne pas être frappé par la part tant que les intérêts turcs ne sero"lt ropeen, c'est à dire dans les Balkans.1 naux ont meme deJa essaye de pronos- Les résultats du marathon manquent Act. Banque Centrale 
place qu'y occupent les problèmes de ta pas menacés oen Méditerranée ou dans les A tel point qu'o.n est tenté de dire : !tiquer l.es _no.ms des vamqueurs .. Nou. s. sur la liste du fait de '1a diversité des 

· · d li Société généiale de Théâtre Turc paix et de la guerre. Mais est-il un seul Balkans. j « - La Russie a, ce faisant, rendu avons iuge mteressant e pub er 1c1 parcours et des circonstances dans les-
pays, en Europe, aujourd'hui, dont on ne «En ce qui concerne les béllia;érants IA le service le plus efficace au Front de,

1
les ;neilleurs résuUa_ts atteinU: . c~t~e quelles _cette épreuve se dispute dans 

puisse en dire autant? 
1 
Turquie devra lutter pour que sa souve- la Pane. . . annee dans les dif~erentes spec1alités les differents pays. LonW-

En tout cas, une constatation se dégage raineté soit respectée. Ainsi pourra êtrel Les SoVJets, qui ont conclu un pacte avant la date du 28 Juillet. Une semaine après le 28 juillet de cet- New-York 
de toutes C· ' publications : c'est cellt du sauvegardée la paix dans les Balkans et de non-agression avec le Reich, sont 100 m.: Jeffrey (USA) 10"2, 10, El- te année les résultats avaient déjà chan- Paru. 
pacifisme de la l:!ulgari<!. l'on pourra travailler pour la localisation, neutres dans le conflit entre l'Allema - lerbee (USA) 10"2/ 10, Neckermann gé dans beaucoup de spécilliités et des Mil&n 

M. Dontcho Ouzounov, député, publie voi•-e même pour la fin de la guerre. gne d'une part et l'Angleterre et la (Ail.) 10"3/ 10. . noms nouveaux avaient apparu sur la Genève 
dans le cDnès» (n sept.) les lignes sui -1 cLes rapports existant même entre les France d~ l'a~t:e, mais ils sont un fac- .200 m.: Jeff~~Y. (USA) 20"7 10, Le- liste. Ainsi au commencement du mois Anuiterd&m 
vantes qui sont, à ce propos fort catégo- Etats neutres sont si délicats et l'interven- teur de secunte pour l'Europe centrale .wis (USA) 20 7 10, Ledford (USA) d'août Je Finlandais V. Tuominen réus- Berllil 
riques : j tion d'un seul d'entre eux peut rendre ce!-. et les B~kans. . • 20"8/l~. . ,, sit-il à couvrir les 10.000 m. en 30'07:• Bruxelles 

cLa guerre est en marche, malgré tous le des autre inévitable. j , On . , s atteud mamtenant. a ce q~e . 400 m ..• ~arbig (Ali.) 46 7 / 10, Lan.~ 6110 alors que Pckuri et 1. Salminen e- Athèn .. 

l .l.uwyc 

1 s~ 
100 Dill&nl 
100 France 
100 Li.nw 
100 F. aW... 
100 Florina 
100 Re1cham&rk 
100 Belgu 
100 Drachmea 
100 Levu les effor'8 pour l'arrêl'cr. Elle fait des vic-1 cClola importe pour les grands, aussi l anutie turco-ru.;se paracheve la se- Zl (It.) 46 7/ 10, Woodruff (USA) 47 taient crédités de 30'10"6/10 tandis que Sofia 

times et cause de très grands dégâts. Tous 
1 
bien que pour les petits Etats. I curité des pays situés dans ce coin du BOO m.: Harbig (Ail.) 1'46"6 10, !'Allemand Harbig améliorait son re - Prac IOO Tchécoolov. 

1es peuples sont obséd. és par le spectre dej 
1
monde. Lanzi (lt.) 1'49", Brandscheit (Ali!.) cord des 400 m avec 46" Dans ]es con- Madrid 100 Pesetu 

LES NEUTRES 1'50"3 10. . . V · 100 Zl 
la guerre et en prévision ctcs lendemea:nl C . d d . LE CONSERVATOIRE ET L'OPERA cours le Finlandais Veirilae prit la pre- arsoVJe olla 

. ette conscience es evo1rs - et 1 500 Ande so (S èd ) 3'48" B d t 100 p peu ractieux, tout le monde se prépare à d d d 1 li . d j RESTERONT A PARIS · ni.: rs n u e mière place dans Je lancement du mar- u apes engoa 

1 
es angers - e a neutra te est ' . . . , 8 10 Ja ss n (Suède) 3'49"2 10 H tS t 100 Le en affronter les conséquences. . . 'ral Ains" 

1 
S é Paris, 25. - Le mmJStre de l'éduca- ' • n ° · • ar- teau avec un jet de 58.67 m. et !'Alle- ucares y& 

ailleurs genc e. 1 e « Iovo > - ti . . tikka (Finl ) 3'50" B !gr d 100 u 
•Le peuple bulgare, grandi dans les ép- .t d . dt . 

1 
d 

13 
crt on nationale dement les informations · · mand Schroeder, recordman du monde, e a e mars 

reuves. les pl<lS cuisantes, a écrit des pages en L' ans soèsn e 1 oria u . · : publiées ces jours-ci au sujet du trans- 5.000 ni.: Maeki (Fini.) 14'8"8. lO, s'intercalait entre l'Américain Fox et Yokoh&ma 100 Yen.s 
. . . . J • un apr l'autre les petits Etats de f . . . Pekuri (Fini ) 14'16" Jonsson (Suède) ' •-~ lm 100 Co • lwruneuses dans son histoire m1htaire. l'E h' ert du Conservat01re et de !'Opera a · • son compatriote Wotapek en lançant le :>toca.uo ur. "'· 

. ~ uroix se atent de proclamer leur neu- N , ~ . 14'18"8 10 Mo 100 o- bl Mamtenant, face au monde agite, la Bul- rté antes. L Opera et le Conservatoire res- · · disque à 51.95 m. acou i.vu ee 

L~q . 

19.27û 
19 -
93.~5 

30-

ù 2~ 
l;J0.3-! 75 

~ !1775 

~!I. ï725 
70.i47b 

22.~97u 

· 1 tra 1 · 1 t t 1 • 10.000 .: Maeki (Fini.) 30'35"4 10, gane prouve son ard=t désir de servir a L eron pour e moment a Paris 
. d éali . • a tâche de ces Etats est en grande - ···- . Salminen (Fini.) 30'35"6 10, Tillman A LA CONFERENCE DU PANAMA pru.x et e r ser, par des moyens pac1- . , 

f !,_. . . . 1 partie facilitée par l'attitude des pays bel- CHRONIQUE DE LAIR (Suède) 30'42"2 10. 1qucs, ses .... 1times aspirations. . . - -o--
Le . d'h . ltgérants. Ils ont déjà Hrit à l'égard de LE RECORD D'ALTITUDE POUR 3.000 111. steeple : Kaindl (Ail.) 9'6" W h' 27 Le , · • gouvernement d'auiour u1, con - , as mgton, . - sous-secreta1-

'l'heâtre 
de la V1!le 

t d bil . é t. à plusieurs d'.,ntre eux des déclarations dons HYDRAVIONS 8 ' 10, lso-Hollo (Fini.) 9'8''8. O, Lars- aff sc1en e ses responsa 1t s, con mue re aux aires étrangères M.Welles as-
t 1 !. . le sens que leur volonté de neutralité sera Rome, 26 A.A.- Le 11·eutenant-colon-.1 son (Suède) 9'9". J dh • • 1 • mener, avec act et avec sagesst, a po :t - . . ~, sura es a erents a a conference du 

que extérieure d• la Bulgarie, wie poliri- resp~ctée et que rien ne sera entrepns pour Nicola Di Mauro, appartenant à la "ec 110 111. haies: Battiste (USA) 14"1. 10, Panama que les Etats-Uis sont d;spo­
qu, de paix et de neutralité qui recueille la '10ler. . tion de gra11de altitude, battit le record de Wolcott (U. S. A. ) 14" l ,'10, Lldman sés à fournir une aide financière et au 
les suffr~ts de tout le peuple bulgare>. J cCar le danger pour les petits Etats se hr.uteur pour hydravion de la classe cC- (Suède) 14" 2. 10. besoin militaire à l'Amérique latine 

Et si, aans cette attitude pleine de sa-
1 
trouve dans_ le fait que la guerre actuelle bis> atteignant I3.554 mètres. Le vol dur~ 400 rn. haies : Hoelling (Ail.) 51" pour protéger l'économie, la neutralité, 

gesse, la Bulgarie trouve aussi un com- \mme peut-etre vers un ordre m.ternatio- 1 h. 56 minutes. 6 10, Cochran (USA) 51"9. 10, Gla.w1e trafic contre les pièges des belligé -
t d . t d éc . 1nal nouveau, qw peut être étabh par un Le record précédent était d'tenu (Ail.) 52". lrents. P 'e, u pain e vue onom1que c.t corn- . . c par 

.al ul , tr à ed Le . compromis entre les grandes pw>Sances,et les Etats-Unis avec II 753 m~tres t 4x100 m.: Allemagne 40"1/10, Italiel merci n n y ouvera r 1re. 4t1our- 1 ~ . E ' · ' a -
40

,,
8

. lO ---<>-
nal du Commerce bulgare> pose, tout net, "" a ~ux de~·• des petits . tats. teints le 4 juin 1929 par le pilote Soucok, · 

t t d 1 . «Ici se trouve donc le prix de la neutra- avec hydrav1·on «Wn"ght Page> 4 400 . Ail 3'10" 14 '10 It LE BILAN D'UNE CATASTROPHE ce aspcc e a question : - . x m. · ema.gne , a-

A partir du 30 Septembre 

Section dramac1que. 1·epeb84i 

ROMEO ET JULIETTE 

Section de comédie, lshk.Jrl caddesi 

DEUX FOIS DEUX .... 

LA MARINE MARCHANDE 
ROUMAIN~ 

L Bu! . S . liŒ Car les petits Etats qui pourront se * lie 3'12". --0-
• a gane est neutre. a s1tuar1011 . . , . é . 'à New-York, 27. - Le bilan de la tor-

. maintenir do1gn s iusqu la fin de ce Rome •6 c t 1 s t 1 w ts (USA) C tan•-- 27 Le · d 4 géographique est des plus favorisée. Nous ' - ommen ant e record au en ongueur : a on nade dans la Californie du Sud s'élève ons """"• . - preDUer es 
l . d 1•· . N nouveau fléau, seront plus en état de se mondial d'altitude pour hydraVJ·o . 775 B (USA) 772 Maff . (lt ) 758 naVJres marc.bands commanues par la sommes om e mcend1e. otre pays tout . . ns qui ' ruwn ' e1 . jusqu'à présent à 43 morts, une cen - . 

. 11 . . défendre plus tard contre toute attemte Vient d'être battu par le colonel 't 1. D' s t h te St (USA) 203 J:t h tJ ta.li VIent en vci a'1t au gram gardera sa neutralité i a ien ' au en au ur : eers ' taine de blessés et plusieurs millions oumarue aux c an ers 1 ena 
La VJe économique suivra son cours, :~ directe ou indirecte è leurs droits de la Mauro, avec 13·554 mètres, la presse relè- Wison (USA) 200, Devall (USA) 200. de dégâts. d'arriver ici. ll a reçu le nom de c Sou-
commerce se ciéveloppera et t l't.<porta- part d<' grands pacificateurs>. ve que ce record est inférieur à celui éta- Saut à la perche: Warmerdam (USA) lllla >. Les journau,x roumains s'accor-
tion reprendre bientôt sa voie normale. Sur le même sujet, M. Sobir Yanev, bli l'année dernière par un autre pilote i- 442, Day (USA) 440, Meado;ws (USA) ---<>- oent à declarer que c'est la plus belle 

D un des chefs de l'ancien parti rocialiste, taiie, le colonel Pezzi, qui atteigni"t 17.074 438. M. THEUNIS A NEW-YORK unité de la flotte roumame. c 4-nS ces conditions, nous esptimoLs que 
écrit dans le « Dnès > : m~trts. Mais cette différence ti'ent exclu-pcur la BU:gu:e s'ouvr=t de très telles 

•L'état de guerre créé pour les pays sivement à des raisons d'ordrl; techni'que. per!:J)"!ctive. . Par con~équent, il n'y a pas 
"leutres une nouvelle base pour leurs buts ~ colonel Pezz1· réal1'sa e ff t lieu d'être inquiet. On doit s'attenèrc q - n e e son re -
économico-politiqucs, au point de vue in- cord avec un avion terrestre, alors QU'e le une grande 1tn1mation dans la vie écono­

que de notre pays>. 
LA PAIX DANS LES BALKANS. 

Cet<! compréhension same des intfrêts 
bulgares est accompagnée par une corn -

térieur et extérieur Dans les pa)'8 en était colonel Di Mauro a utilisé un hydravion. 
de gutrre la parole est donnée à l'état- Or, les hydravions sont toujours plus 
major de l'aianne, tandis que dans les pays lourds et possèdent des qualités moins 
neutres la diplomatie continue à ~nir les brillantes que les app&reils terrestres. I! 
rênes du gouvernement tout en entretenant est à not r que l'Itali<' est Jo >r"miè:-e n". _ préhension noa ino1r.!:. a.gi..c rlt:s in1c:rt: t~ " 
ci ... s rclaticn!. avec l'état-major de l'armée, tian qui ait employé des cabines étanche.• oalkaniqucs. 

A ce propo3 ~l nous plait de re­
lever un article du «Mir> du 15 crt. ou 11 
est dit notamment : 

uin.: qu'avec toutes les puissanc ... s voi · pour la réalisat:on de ce!: deux exploits. 
s~ntsi ou lointaines. alors <iue. dans les autres pays, ce systê­

•D 'au~rc part, les responsabilités du ine foit encore l'objet d'étud· ... s. 

cil c..:st incontcstuble qu'à Moscou l'on gouvtrnement des pays neutres sont sin· - --- - --· - --·· --·- ·--
gulièremcnt accru ... s en cette époque de peur mettr( un terme à la gue:-re en con­montre un vif intérêt envers les questions 

de politique extérieure qui intéressent la guerre. Le gouvernement se doit d'incul- voquant une confér .... nce à quatre avec la 
quer à tous les citoyens l'idée de discip- participation de la Pologne. Russie. La période durant laquelle le bol-

chévismê était renfermé ' isolé el ind~f- line et de d-.;voir bien accompli. t:Cette position permet à l'Italie de gar-
._sous ce rapport, il faut reconnaître que der intacte ses forces et de jouer, le cas 

la voie choisie par la Bulgarie, pays neut- échéant, un rôl. décisif sur la voie de la 
férent au sujet de ces questions n'est plus. 
Moscou donne tous les signes de vouloir 
passer à un dynamisme international, dont re, est bien étudiée et dûment suivi'e>. pacification de l'Europe. Car, si les hos-

LE ROLE DE L"ITALIE tilités ne cessent pas il y aura lieu de s'al-nous trouvons les indices dans le pactl! 
germano-soviétique. 1 Parmi les Etats neu

0

!J-es, le plus ,grand len1re à la fin de la civilisation humaine. 

.Tout e' t e pa t h d et le plas puissant d entre eux, lltahe, •Si M. Musso!lini réuss;t à accomplir sa c ~a ne peu n s ouc cr t" • 

Près 1 T q . M S ogl à éc retient particulièrement l'attention bu!- mission un beau fleuron s'ajoutera à sa a ur we. . arec u aura ... -
! . 1 d ., . d d gare. Le « Mir • encore, écrivait le 11 gloire et la puissance de l'Italie s'accroi-a1rer a em1c:re attitu e 'e son gouver- tr d 

. . s€ptem bre : a avantage~. 
nement sur toutes les questions qui to:J- Il · . 
dh 1 d 

1 
•Quelle sera l'attitude de cette gre:ide nous plait de tennmer sur cette 

ent es eux pays. t · · 
. pui5'anCe d'ici la fin de la guerre? Per - no e optmuste ce bref tour d'horizon 

cLes conséquences en peuvent d'ailleurs . Ce d de la presse b l are 
•t f 't d 1 · 1 sonne ne pourra le dire. pen ant, on U g . c- re au pro t e a pa1x. 

·• • t tur dé'à connait la louable initiative de Mussolini ~ 11ouvcmemen c a pria J une D. D. 

Triple saut : Rajasaari (Fini.) 15.52, -o--
Kin (Jap.) 15.34, llovaara (Fini.) 15.11. .Bruxelles, 26. -: L'anden premi~r 

Lancement du poids: Hackney (USA) mrn1stre M. Theun1s partrra à \a fin 
17.04 Watson (USA) 16.47 Woellke de la semaine pour New-York où il rem-

(All.) 16.45. ' lplira une mission économique qui lui a 
été confié par le gouvernement. 

... ............................. ~--~----~~·~...... ~ 

Le 5 septembre, les troupes allemandes ont atteint la Vistule et dès le 6, elles pou­
vaient traverser commodément le flouve sur un pont dressé par les pontonniers 
du llénie. 

LES DEPENSES MILITAIRES DE LA 

SUEDE 

Stockholm, 25. - Le ministre des fi-
nances de la Suède a déclaré, au cours 
d"une réunion publique, que le renfor -
cernent de la ùéfense nationale a p~ovo­
.;ué ::.e r.ouvdles dépenses pour un to­
Lal de 500 millions, auxquelles on fera 
fa~c en <loutlant les impôts sur le reve­
nu et sur les fortunes, ce qui entraîne­
ra U'le baisse du • Standard of life • 
actuei du pays. 

LES SALAIRES DES MARINS SONT 
AUGMENTES EN BELGIQUE 

~ 

Bruxelles, 26 - En vue de mettre fin 
1 aux grèves su•essives du personnel 
Il navigant et vaincre sa répugnance à 
s'embarquer, en raison du danger sous-

1 marin et du blocus, le conseil.de la na-

1 

vigation d'Anvers a été obligé d'aug -
menter de 70% les salaires des ma -
rins. 

1 Nous ~~o-;:;;·-;; - -;~-;;;~~;7 _ 
1 
v~ntuels de n'écrir~ que sur un aeul 
côté de la feuille. 

if~ ................... ,. mm•,,............ • ....,.....,l!!!!!!!!il 

1 
F1',UJLLETU1' ou c BiYOGLU • Nv ; b : 

LE~l/r,' CHAJ{TEJ{/5 1 
tordu le nez, dans la Bayerstrasse, à Mu· m~me temps, un papier tomba de sa po. qu'un paladin qui s'en revient de iuerre. Il ne soe faisait aucune illusion sur la 
nich. cbe. Il alla s'asseoir sur le bord du trou, jam- gravité de l'action qu'il allait entreprendre, 

1 
l 
i 

- Il faut nous débarraSS'cr de ce type-là, licrr Pe!z hè put r6.ister ~ la curiosité bes pendantes. Il ne louchait plus ; un mais il n'existait pas d'autre moyen. Patro-
dit Simon. Je puis avoir beitoin de la voi- qui l'e poussait en avant. L'homme ne s'é- sourire narquois délt.ndait ses lèvres. cia était prisonnière, inculp«:. Si le Saint 

Le S 1. t et l' A h. d turc, un peu plus tard. Tu vas t'en char- tait pas retourné - Ça y est 1 demanda le Saint. e<lt été libre et que la police n'ait ri'cn pu a n rc 1 uc J a;er, Monty, parce qu'il me reconnaîtrait. Le papier était.un billet de cent marks. - Ça y est. Je m'étais caché sous un lui reprocher, il aurait éprouvé les plus 

TraduiL de )'uny/u/S par r,· .. \l!t...Ht,'L-l }'L Et, quelques minutes plus tard, corn- un coup d'oeil autour de lui. La rue était ment. Il y avait un peu plus loin un ty- Il aurait fallu mettre en branle la machi· 
(a t. TA w ~y J 1 Il expliqua brièvement son plan. Herr Pelz se baissa, le ramassa et jeta porche et je l'ai descendu très propre- grandes düficultéo à faire libérer Patricia. 

..J I mencèr ... -n.t les tribulations de Herr Bruno déserte. L'autre ouvrier avait disparu dans pe qui venait de charg ... r une camionnet- ne officiell'e : avocat, caution ... tout ce-_....__ __ .......................... ....,..~ iil 
Pelz, chauifeur extraord.naire de Sa Heu- le trou. On l'entendait frapper à coups de te de légumes. Je l'ai entendu dire qu'il la compromis par l'influence de Rodolph~· ~-· 

CHAPITRE }f 1 
camion. Il étai~ do_nc inutile de discuter. tesse l'archiduc Rodolphe. marteau. Herr Pelz leva lc.s yeux et vit était pressé d'arriver ce soir à Nümberg. Mais, puisque le Saint ~tait lui-même AC'" 

1 
- Entendu,. JC Viens, dit Monty. Cela débuta d< façon fort innocente. Un l'homme qui remettait son mouchoir dans J'ai collé le chauffeur dans les choux. cusé et recherché, il ne pouvait légalement 
Apr~s tout, il étatt condamné. Il aurait ou\Tier en salopette, sor~ d'un trou. où :: su pochz ... et un aui.:re t::omba !.;..Ir l~ Un·..: camionnette Ford tourna le coin de ~ntervenir. Rc:s tait l'action illé&alc. 

De plus, ils ont choisi pour se réunir le la satisfaction de_ prendre part à une be- travaillait, trav·.rsa la chaussée et vmt pc- trottoir. la ruelle. Il monta légèrement les marches du per-
bureall de police. Il Y a très peu de mon- garre sér;.use Puisqu'il s'était r<cemm~<1t. liment demander du feu à Herr t?el<. -.·c- Herr Pelz n'hésita pas. La poursuite de- - Tiens, le voilà, dit Monty. ron et poussa la grande porte. Le vestibu-
de dans C:t im~euble, Mon~ : tous les I d~couvert une âme d'aventurie_i-, il n'a!- lui-ci ne pouvait refuser. Il tira une boi- venait !ntére~su.nte. Un troisième bilh .. t Simon Templar approuva lentemant de le était vide. A gauche, un couloir. A droi# 
hommes disponibles sont partis. Ils nous lait pas se dégonfler à la prem1~e occa- te de sa poche, gratta une aliumelte <t tomba, un quatrième . l'ouvrier semait des la tête et se leva. 1 te, une doubb porte vitrée ouverte sur u~ 

• cherchent, dans les ch~mps et. les bois. sîon. la présenta enflammée au quémandeur sur rnarks lf.VCC u:-ie prodigieuse régularité. - Nous en sommes bien débarrassés, réduit où le public était admis à conser-
Comprends-tu à quel P01nt les dieux nous Simon s'était penché vers lui. qui il jeta en même temps un regard in - L'archiduc était au bureau de police et il dit-il. Allons. j ver par-des.sus une sorte de compoir, avec 
favorisent? - C'est la seule chose que nous puis- différent et distrait. Mais, imméc:hat\..:ment, n'en sortirait pas de i sitôt. Même s'il en - Je suis prêt, Simon. les représentants de la Loi. Derrière le 

Monty le regardait fixem•ent d'un air sio~s t.:nter, Monty, murmura-t-il. Et ·1 Herr Pelz sursauta : il n'avait jamais va sortait, Herr Pelz saurait bien trouver une Le Saint l'e regarda sans rien dire, hé- comptoir, un bureau. Un policeman chsU# 
inquiet. faut agir sans perdre une minut:e. C'est la un visa&:c aussi grimaçant ; les yeux sur- excuse. Il décida de suivre l'ouvrier et de sitant. ve écrivait, pench~ sur une table. Un au· 

- Alors, que va-t-on faire? mort ou la gloire. tout louchaient à do1lfler le frisson. Le remonti..:r à la source de ce flot inattendu - Il est inutile que tu m'accompagnes, tre, assis, mâchait pensivement un cure -
- On va entrer, pour la scène finalc1 - Je sWs pr~t. chauffeur fit un pas en arrière. L'ouvrier, de maÎ"ks. dit.il enfin. J\; m'arrangerai. On peut nous dents. 

dit doucement Simon. Le Saint, à demi enfoncé dans le trou, inconscient de la répugnance qu'il avait Lorsqu'il ramassa le dernier des billets, ~endre un piège. Reste ici et ... 
(A ,.,;vra) 

Monty comprit qu'il parlait sérieuse · observa avec attention le Bureau de Poli· provoqu~e, murmura des remerciements tt l'ouvrier venait de tourner dans une ruel- - Ah non 1 coupa Monty, je tiens i\ -----------------
m!'nt. L1,;; Saint n'était pas fou - à tout C..!. La Rolls pe:nte en blanc crême était voulut cligner amicalement de l'oeil, ag- le. Herr Pelz suivit, aperçut 'l.:ncore un au- assist. r au dernier acte. 
le moins :t ne ~·lgissait pas d'une f'>lie ho· arrêtée près du trottoir. ~ chauffeur se gravant ainsi son horrible strabisme. Puis tre billet. Il se baissa ... - Si tu insistes, dit le Saint. 
micide pareille à celle qui l'avait envahi ;irorr,enait de long en large evec cett~ in· il tourna les taloa.s. Un morceau de tuyau de plomb le frap· Il posa une main sur l'épaule de Mon· 
tout à l'heure; c'était la même folie ou- différence hautaine et ennuyée qu'affectent H.,.;rr Pelz, comme fascin~, sWvit l'hor.i.- pa à la base du crâne. Le chauffeur de Sa ty et l'y laissa pendant quelques secondes. 
dscieusc qu'il &vait manil~t&o 9.U pont le8 chauffeurs de maître. Simon reconnut me du rt:gard. Loraq_ue l'ouvrier passa so1Js Hautesse s'écroula, assommé. Puis il tourna sur ses talons et se dirigea 
d'Innsbruck, et pendu,,t la rando11nee en l'hùmme à qui il avait fort impoliment un réverbère, il tira son mouchoir et, e!l Monty Hayward •'en retourna, aussi fier vers la maison. &mmevi, 

r .. 

P\I!'" .r· ... 1î 1\1'' 

M.ZEKI ALBALA 

l~Anhul 

Bebek, GAiata, St-Pierre f{an 

e 

" li 
R 
b 

,,,. 

"'· "· .. .,,~ 
l;f6 

'o.,, 
°<>11 


